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BUREAUX—Ho. 446. roe Sussex, Ottawa, et Ho. 70, roe Albert. Hull
Its Itttrts »t envois tot affranchis sont refusésftp

autant
irs, au

»nt été 
lit-on,

R. O. W. MacOUAIQ,
Syndic Officie! pour la Cité <fOttawa CONTRE LE FEU, 

et le Comté de Carlcton.
Bnreaa—Ne. 60 Kae Uperlnu 

Ottawa, 29 janvier 1879.

A VENDRE PU A LOUERLibrairieChemie de 1er 1.-0. et 0. ASSURANCE
S

CANADIENNE.—gtSIl la compagnie d'assurance

ROYALE D’ANGLETERREPROVINCE DK QUÉBEC.

CHAMBRE DÛ PARLEMENT
filkfcS PRIVÉS.

De 1ère clause
Avec plusieurs maisons ^'habitation, 
et écuries, situé dans la <Eé de Hull.

S'adresser à
FRANÇOIS BRAZKAU,
Plâtrier, 32 rue Kent, Hull.

JBB1 lan. ACTIF, 119,000,000.

Le soussigné est préparé a accepter, des 
RISQUES CONTRE LE JHÈÇ, aux tau 
plus réduits sur toulqa >ku_ jri pitons de 
priétés qu'il est d’usage d'assurer.

I.R SOUSSIGNE EST AUSSI L'AGENT

Compagnie Canadienne “Trustand Loan,"
Argent à prêter sur Propriétés Foncières 

en ville et à la campagne, dans les 
provinces de Québec et d'Ontario.

En toutes sommes voulues.
S69T Hypothèques achetées.

T. M. CLARK,
Agent.

Coin des rues ELGIN ET WELLINGTON. 
Ottawa, 28 mars 1879.

F. X. MICHAUD,D'OTTAWA., J. Brewer, 
ENCANTEUR

;DIVISION OUEST.

boa.
ta^3pMt ISfEnS. PMIlTè*TABLEAU

P*»-‘whefw’ LIBRAIRE.
Fermée. Délivrée.

H¥WHf T ES personnes qui se propose 
JU dresser à 1a LEGISLATURE 
vince de Québec pour obtenir la passation 
de BILLS PRIVES ou LOCAUX, 
concession de privilèges exclusif^ ou 
voirs de Corporation pour les fins commer
ciales ou autres, ou ayant pour but de régler 

rpentages ou définir des limites, ou de 
toute chose qui aurait l’effet de 

promettre les droits d’autres parties, sont 
par les présentes notifiées que, par les règles 
du Conseil Législatif et de l’Assemblée Lé
gislative respectivement ( lesquelles règles 
sont publiées au long dans la “ Gazette Offi
cielle de Québec,”) elles sont requises d'en 
donner UN MOIS D’AVIS (spécifiant claire
ment et distinctement la nature et l’objet de 
la dite demande), dans la “ Gazette Officielle 
de Québec," en anglais et en français, et 

journal anglais et dans un 
journal français publiés dans le district con
cerné, et de remplir les formalités qui y sont 
mentionnées. Le premier et le dernier de 
tels avis devant être envoyés au Bureau des 
Bills Privés de chaque Chambre. Et toute 
personne qui fera application, devra, sous 
une semaine de l’apparition de la première 
publication de \el avis dans la '• Gazette 
Officielle,” adresser une copie de son bill, 
avec la somme de cent piastres, au Greffier 
du Comité des Bills Privés.

Toutes pétitions 
être présentées da 
semaines ” de la session.

nt de s’a- 
de la Pro- 148 RUB SPARKS 148.

Ottawa, 11 juillet 1879. AVIST B et après LUNDI, 12 JANVIER, 
J_J les trains quitteront les dépôts d'Aylmer Livres d’histoire, de priè

res, d’école,
ROMANS INTERESSANTS. 
Objets de piete, de fàntai- 

sie, images, etc., etc.

r :*ALLB8. lan.
Est par le présent donné que demande a été 
folle sous rautonté de la section 16, chap. 
34 des t-totuls Refondus, pour prolonger au? 
delà de la limite de temps pour laquel
le elles ont été accordées, les lettres pat 
les portant la date du vingt-troisième jour 
d’août 1866, accordées à John Lamb pour 
une nouvelle turbine améliorée.

et Hull, comme suit : P. LARMONTH,Train de Train 
la malle. ExpressBat.—Montréal- Québec,

SZ*fgjÉgS-ïii

fâÜ
des a Conmtable et agent, général 

Syndic officiel pour le comté de Car- 
leton et la cité d'Ottawa.

AGENT POUR

.".°” liS•R on

Arrive à Hull.......
Arrive à Aylmer..

.dames >..t
attachée a chaque train w psMtgsr.

lén-
5onra- 8 00 

H 00 il8 00
In,

»*Sjs .... 2.00 p.m, 9.00 p.m. 
2.35 p.m, 9.35 p.m] Ottawa, 23 février 1180.La compagnie d’assurance contre le feu 

“ Western."
La compagnie d’assurance “ Québec."
La compagnie d'assurance “ Lancashire.”
La compagnie d’assurance “ Standard Li 
La ligne de steamers “ Anchor.”

Bnrean, lttl rue Sparks, Ottawa. 
Ottawa, 18 août 1879.
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!b!l|

N>* *diD-).tTT-l .....

pr nos 
- meil- ï«5$

«»

ïm
lan.I «Ü Tous les trains partiront d’après l’heure 

de Montréal.
Pour billets et renseignements s’adresser 

au bureau, 36 rue Elgin, Ottawa, et à l’ad
ministration générale, 13 Placent’Armes, ou 
au bureàu pour la vente des bllletsf 202 rue 
Ht. Jàcfjues à Montréal.

C. A. SCOTT,
• Surintendant général,

Division Ouest.

3 50
.1iques, AUI LA COMPAGNIEaussi dans un

.... 10 80 «•« DR PRET DU mm.RELIEUR ET REGLEUR. Magasin PopulaireHull........... 8 T. RAJOTTE,
iyndlo Officiel

Pour le comté de Carleion et la ville 
et Ottawa, Comptable et Collecteur. 

Bureau 64 rue Wellington, Ottawa 

Ottawa, 14 août 1879.

60Ô 2 00

Livres de comptes de tonie es
pece et de tonte dimension, 

cahiers pour les écoles, 
etc., etc., etc.

Viens livres et musique relies 
avec gofit et a des 

PRIX TRES MODERES.

Une visite est sollicitée.

I oo BUREAU PRINCIPAL 

No. 8 RUE JACQUES, HAMILTON,

CANADA.
....................... Président
- - - Vioe-Présid

DIRECTEURS:

DE■s* *k!3
3 10

*44 n,: C. A. STARK,
Agent général du fret et des passagers.

CHAS. DESJARDINS, 
Agent général.

na- . lee et
Mslfeliî^U-

plf ïenteire............
ile. W. HENDRIK, - - 

W. H. GLA88CO,45 pour Bills Privés doivent 
ins les ** deux premières DEMENAGEMENT.► COIN DBS RUBS DRToutes lettres enrégtstrées doivent être mise à la 

«um demi-heure d’srwee.

LE CHEMIN DE FER

John Eastwood, 
Chas. M. CounselI, 

, , James Sampson,
Alexander Duncan

Edward Brown, 
J. M Lotirldge, 
R. A. Lucas

L. DELORME, ' 
Greffier de l’Ass Lég. L'EGLISE BT UNBBRUML

» heures À.M.. iusqu’à 4 heures P.M- tiqwqe
F. DUHAMELF. X- MICHAUD,

4S2, Rue SUSSEX,
OTTAWA.

Québec, 16 Février 1880. OTTAWA.

mes
désire informer ses nombreux amis et le pu
blic, en général, qu'il a transporté son étal au

Cette Compagnie est en étal de prêter 
toutes sommes d’argent sur la garantie de 
Biens Fonciers à long et court terme jusqu’il 
20 ans et elle offre les conditions les plus 
favorables aux emprunteurs qui ont le privi
lège de payer le principal et l'intérêt, en 
versements égaux, soit tous les ans, tous les 
six mois ou bien tous les trois mois, selon les 

ditions de paiement de la Compagnie.

jour.
»■

St. Laurent et Ottawa.Ottawa, 84 Not. W» MARCHÉ DU QUARTIER BY, étal “ B,”

ci-devant occupé par J. Cassidy, où il tiendra 
constamment un approvisionnement de

Viandes de toutes sortes

M. Richard a toujours un assortiment des 

plus variés et des plus complets qu’il offre 

aux prix les plus raisonnables.

6 septembre 1879.
Il

T B et après MARDI, le 28 OCTOBRE 
JLd 1879, les trains voyageront comme suit : Alex. Mortimer.j^OYER NOIR SOLIDE

Laissant Ottawa :

Pour l’Est, l’Ouest et 
le Sud à 11.00 a.m.

Pour l’Est, à 2.15 p.m,

Pour l'Est et l'Ouest 
à 10.30 p.m.

Arrivant à Ottawa : Ottawa, 20 octobre 1879. lan.Papeterie, Reliure, Manufacture de livres 
de comptes, Gravure sur pierre et sur cuivre. 

IMPRIMERIE.

O. V. OUBEND,
Directeur du département lithographique. 
Ordres exécutés avec promptitude et de la 

manière la plus soignée.

Alex. MORTIMER
194, 196 et 198 Rue SPARKS.

Ottawa, 22 juillet 1879.

DANS LA MEILLEURE CONDITION.

CliejDÎD de Fer IptereÉM*}, «l’espère sans contredit posséder actu
ellement l’assortiment le plus élégant 
et le plus complet de mobiliers de 
chambre à coucher en noyer noir, de 
tous les patrons et de tous les prix. 
Ne manquez pas d’examiner ces mar
chandises chez

De l’Est et de .’Ouest
à 6.26 a.m.

De l’H* et du Sud à 
3.55 p.m

De l’Ouest à 6.30 p.m. 
De l’Eét à 6.00 a.m.

HYPOTHEQUES ACHETES.
On peut s’adresser personnellement aux 

bureaux de la Compagnie ou bien par lettres 
adressées à

PROTECTIONReconnaissant de l’encouragement libéral 
qu’il a reçu par le passé, il espère que ses 
pratiques lui continueront leur patronage 
dans son nouvel établissement.

Ottawa, 11 Nov., 1879.

Chapeaux du Printemps.

ARRANGEMENTS D'HIVgR.es
A

Alex. MacADAMS,
Géra ni.COMMENÇANT LE I7 II0V. 1*79.

TL y a, tous les fours, des trains «pesa, à 
JL parcours total, pour les voyageurs, (les 
Dimanches extiéptôs), aiix hemes' suivantes :
Partant de la Pointe-Lé vis-..........  8.15 A.ll,

" “ Rivière-du-Loup- ... 1.40 P.M.
Arrivant à Trois Pistoles-........... - 2.41 »

“ Rimouski.........................  4.25 “
9.15 *» 
9.55 « 

12.00 A.M,

lan

Les billets donnent droit à des chars salons 
attachés aux trains quittant Ottawa à 
3.00 p.m, ait Montréal à 5.00 p.m. et évitent 
aintfatti Voyageurs la nécessité de changer 
de chars à Prescott.

B. C. W. MacCUAIG,
Estimateur et agent général d’assurance 

et de billets.On TOUTES 80RTE8 DB

en APE AUX DU PRINTEMPS
REÇUES TOUS LES JOURS,

GEORUE SIMMS,
080 Ru© Sussex.

L'On Nettoie et Repasse les
CHAPEAUX 1>E FEUTRE.

Ottawa, 1er avril 1879.

T E moyen le plus certain de protéger voir 
LJ Bourse, est d’acheter à 1' "Arcade" et 
la meilleure manière de protéger les fabri
cants du Caned* eet d’acheter vos marohao-

No. 69, RUE SPARKS, OTTAWA.
Aussi Syndic Officiel.
On a besoin d’Bvaluateurs 

confiance, dans chaque comté.
Ottawa, 29 janvier 1879.

Un char Sofa sera attaché au train du soir 
pour accommoder les passagers allant à 
l'Est et à l’Ouest.

Connexions certaines
le Grand Troho, de l’Est et de l’Ouest, et 
avec cetix des chemins de Rome et Water-

J. ERRATT
“ Campbellton...........-.
“ Dalhousie..............
" Bathurst........... ..
“ Newcastle............
“ Moncton.......... .........
“ Saint-Jean..................
“ Halifax....................... .

attentifs et deMremIi de Meeblee de Pelai»,
Merveilleuse invention.

LITHOGRAM PATENTÉ DE JACOB
Breveté le 16 juillet 1879.

TEMPS, ARGENT ET TRAVAIL DE SAUVÉ.

10 impressions à la minute. Au-dessus de 
50 impressions à «a fois.

Presses, rouleaux, tampons ou batteries 
sont inutiles. Le procédé est si simple qu’on 
enfant peut le travailler.

Indispensable pour Syndics officiels, Avo
cats, Architectes, Géomètres, Banquiers, 
Marchands et autres.

Ces appareils sont de la dimension des 
cartes postales, des billets, des lettres et pa
piers d’affaires, et coûtent respectivement 
§2.50, $5, $7, et $9.

J. M. JACOB, Breveté.
457 rue Saint-Paul, Montréal. 
Bit VENTE CHEZ

James Hope et Ole
Agents a Ottawa.

Ottawa, 20 août 1879.

“L’ARCADE”avec les trains sur lan.... 1.42 “ 
.... 500 “

N town, d’Ogdensburgh et Lac Champlain, 
trt d’Utica jt Black River, à O^densburgh,

et tous les points du Sud et deTEst. ’

On peut se procurer au Bureau des Billets 
de la Compagnie,à Ottawa, des appartements 
dans les chars à coucher, sur les chemins 
d’Utica et Black River, et de Rome et Water- 
town allant à New York, et sur le chemin 
djOgdensburg et Lac Champlain allant à

Les trains voyagent sur l’heure d’Ottawa.
THOMAS REYNOLDS,

Directeur Gérant, Ottawa.

Tweed Canadien Pure Laine SOcts.. 9.25 “
James Mitchell et Cie.1.40 P.M.

Les trains de SaintrJean à Halifax restent 
à Moncton chaque dimaihtbe.' ,* « •* ? T-

Les trains qui partent de Halifax, 1.14 p.m. 
et de «amWeanA ô.QI pjw^Je é^nedi, rua
ient à Campbellton le dimanche.

Pour renseignements relatifs aux prix de 
passage, billets, tarif du fret, heures de dé
part, etc., s'adresser au*

CAPT. McCUAIG,
Rue Sparks, Ottawa.

do 75 “do do i
Prennent la liberté d’annoncer qu'ils sont 

d’affaires etCELEBRES

Bière et Porter
80"do dododevenus les acquéreurs du siège 

de l’établissement de la ci-devant compagnie 
MORRISON, McKKAN et CIE., pour là 
confection en gros de biscuits et pâtisseries, 
66 rue York, Ottawa, et y font exécuter des 
changements et des améliorations qui les 

un pied de concurrence avanta- 
premières maisons de la Puis- 

pour la qualité-des produits que 
ditions de vente, et, conséquem- 

ance au com- 
de son patro-

de Un tailleur de première classe est atta
ché au Département des ordres, et 

nous garantissons pleine satis
faction à ceux qiu aehète- 

ront à

Wm ttOWË.
DE

9 293, R LIE CUMBERLAND.

Peintre, Doreur, Vitrier, 
Tanisâer, etc.

mtlnm

sance, tant 
pour les cona 
ment, ils font appel 
merce en demandai

Aucune concession de terre 
de taxe ne sera demandée, 
penses soient considérajles.

Notre boulangerie au No. 146 rue Bank, a 
toujours le patronage de ceux qui aiment 
le pain de première qualité.

DAWES <& Cie.
LACHINE. li'Areadeavec contl 

nt une part
a l’orMlnatre en ta 
teille», an bave»»,

184, UUM DU CANAL9
Vis-à-vis le magasin de gros de C. T. 

Bate 4 Cie.

D. POTTINGBR,
Surintendant-en-chef. et tm boa (Autrefois Hun ton.)Ottawa, 28 oct. 1879.

Importateur et marchandée

Tapisseries et de decors.
Peinture, huile, vitres, mastics, vernis, etc. 
Ottawa, 22 octobre, 1879. la

re ou exemption 
bien que nos dé- 1)4 et 96, RUE SPARKS, 

BUG. DÜPÜIS
POUDRES DE COMUOII D'ALEXANDER

BOULES POUR les ROGNONS
ET AUTBgS ,

MBDBCim Cf^P/JtBS

AUX romtTEUBS ! IOr Toutes les commandes reçoivent 
une attention immédiate. Ottawa. 26 Déc. 1878

9, J. Coursolle & Cie., J. POCKLINGTON, EUGENE R0BITAILLE
HORLOGER et BIJOUTIER

J. MITCHELL kt Cl*.,
146 Bue Beak, et 66 Bue York.

Ottawa, 27 jenyier 1879. lan.
’ Sdram.Sollicitam de Brevets <TInvention, 

Destins de Fabnque, Marques 
de Commerce et de Bois. GIBEfi ET POISSON.l'OCH LES Ottawa, 27 novembre 1879. Napoléon Audette PRATIQUE.

DR. A. ROBILLARD.
CHIBUBGIBN, OCULISTE ET AUBI8TE.

Agent l’tiAiWi :-i« WTKÀTTON. 
Coins des rues Dalhousie et Saint-Patrick. 
4 VIS.—-Les médecines ci-dessus, célèbres 

dans tout le Canada pour leur efficacité, 
ne se trouvent que chez àL" C. STRATTON. 
Je mets donc le public en garde contre les 
contrefaçons.

T. ALEXANDER.
Ottawa, 7 ^nov.. 1879.

Fait aussi lesBARBIER COIFFEUR,

No. 2661 RUE WELLINGTON,
VIS-A-VIS

L’Hotel “Royal Exchange."
/■'tIGARES, Tabac et Pipes de première 
\J dualité constamment en mains.

Ottawa, 26 Déc. 1879,

AGENT, LISEZ OEOI.
VTOU8 paierons à des agents $100 par 

mois de rétribution, frais à pvt, ou 
nous leur abandonnerons une retenuu consi
dérable pour la vente du privilège de nos 
récentes et merveilleuses inventions. Nous 
sommes sérieux dans ce que nous avançons. 
Echantillons gratis. Adresse

SHEBMAH ET CH., Marshall, Mich

Z\N trouvera toujours I’Ami Moïse à son 
VJ Magasin, au Marché neuf du Q 
By, de même que son représentant d 
Marché Wellington, avec un approvisionne
ment complet de Poissons et de Gibiers de 
toutes sortes, qu’il vend comme par le passé 
à des prix très réduits.

NOISE LAPOINTE.

Etate- OUVRAGES EN CHEVEUX.tés
J. COURSOLLE & Cie., 

Chajibrs Victoria, 
Vis-à-vis le bureau des Brevets,

OTTAWA, Ont.

Attention spéciale donnée au traite 
maladies des yeux et des oreilles.

Bureau de santé : En arrière de VHâtel-de- 
ViUe.
—Heures du Bureau de 9 à 4.

ment des Dorures et plaqués de toutes sortes,
10 PLUS BIS PRIX.

45, Rue RIDEAU, Block Egleson. 
Ottawa, U sept. 1879.

U,

B. P.—Boite 68. lanOttawa, 26 Déc, 18791 an

DE NOKTRÉAt A OTTAWA vales maintenaient plus que ja
mais leurs prétentions particu
lières à rester ou à redevenir le 
siège du gouvernement. En dé
sespoir de cause on s’adressa à la 
métropole, et celle-ci, à la grande 
surprise de tous, trancha le pro
cès en faveur d’une petite ville 
située dans une région à peine 
envahie par les défrichements et 
qn’on ne connaissait guère alors 
que sons le nom de Bytown, 
qu’elle avait reçu dn colonel By, 
son fondateur. Le cabinet de Lon
dres s’est décidé par des raisons 
stratégiques. Assise sur la ri
vière Outaonais, à la tête du canal 
Ridean, possédant par conséquent 
des voies de communication indé
pendantes du caprice comme dp 
canon des Yankees, la nouvelle 
capilale se trouvait, en cas de 
guerre, l’abri d’un coup de main.

H. De Lamothe.
[A suivre).

Mous offrons des^ avantages consi 
dé râbles à ceux qui voudront faire de 
la propagande dans l u) érêt de notre 
journal. Il sera donné 15 pour cbmt 

toute personne qui nous "enverra 
cinq abonnements payés d’avance à 
l’édition quotidienne un à l’édition 
hebdomadaire. Si on le préfère, il 
sera donné un abonnement gratis à 
toute personne qui nous fera parve 
nir le même montant.

cité tout à fait nouvelle, qui doit 
son rang et sa fortune un peu à 
sa position stratégique et beau
coup aux prétentions discordantes 
des trois on quatre capitales que 
s’est données successivement le 
Canada. Pendant les premiers 
temps qui suivirent l’union pins 
on moins forcée des deux pro
vinces, Supérieure et Inférieure, 
(1840), Kingston avait été la rési
dence du gouverneur et du Parle
ment. En 1848. l’un et l’autre se 
transportèrent à Montréal. Kn 
1849, le parti conservateur anglais, 
qu’irritaient profondément les 
me,ures réparatrices votées sous 
le gouvernement de lord Elgin 
en faveur des victimes de l’insur
rection bas-canadienne de 1887, 
souleva la populace anglaise de 
la ville. Le “mob” envahit le 
palais dn Parlement qni fut livré 
aux flammes avec sa riche biblio
thèque par ces émeutiers soi-di
sant loyalistes. La capitale fut 
alors transportée à Toronto ; mais 
le Bas-Canada réclamant sa part 
d’homogénéité, il en résulta un 
gouvernement nomade qni devait 
résider par périodes égales à To
ronto et à Québec. Vers 18.8, 
chacun réclamait contre les in
convénients de cette constitution 
bicéphale ; mais lè* localités ri-

minent au loin, de leur masse im
posante les environs de la capitale 
fédérale. Nous laissons à notre 
gauche la nuiesan 
rivière Hraeati, qui sé précip 
son embouchure par deux larges

une multiple succession d’écluses, 
qni figurent assez bien les mar
ches d’un gigantesque escalier. 
Un instant après, nous entrons 
dans la salle commune, le “ parlor ” 
du Rnssell House, où se pressait 
une fonle brayante de députés, 
de journalistes, de politiciens et 
de curienx discutant avec anima
tion sur les événements attendus 
pour le surlendemain, terme de 
la prorogation dn Parlement fédé
ral.

Dès le lendemain, grâce à l’o
bligeance du chef du bnrean des 
traducteurs français à la Chambre 
des Communes, M. K. Blain de 
Saint-Aubin, un compatriote éta
bli depuis de longues années au 
Canada, qni se fit notre très obli
geant cicerone, nous visitions tout 
ce que la ville pouvait offrir à 
notre curiosité, en attendant que 
la solution de la question poli
tique en suspens me permit d’u
tiliser les nombreuses lettres de 
recommandation que j’avais pour 
plusieurs membres dn gouverne
ment.

Ottawa on Ontaouais, selon 
qn’on adopte l’orthographe an
glaise ou française (on conserve 
ordinairement la première quand 
il s’agit de la ville, réservant la 
seconde pour la riviêris), est une

quide qui se décharge dans l’en
tonnoir de la Chandière. C’est 
presque le volume dn Rhin de
vant Strasbourg à l’époque des 
crues; et certes la rivière cana
dienne, alimentée ainsi que tous 
ses affluents par une multitude 
de lacs qni les servent de réservoirs 
et de régulateurs, doit présenter 
moinb d’écart entre son étiage ex
trême et son débitm aximnm que Nous voici enfin arrivés au dé- 
notre grand fleuve alsacien. Ce barcadère d’où l’omnibus du Rus- 
flevait être jadis un admirable 8ell House nous conduit corps et 
spectacle pour le voyageur ve- biens dans la haute ville, à tra- 
nant du Saint- Laurent que Vap- vers des rues tontes nouvelles et 
pantion soudaine, à moins d’an déjà bordées d’énormes maisons à 
mille de distance, de cette mer- l’américaine, aux rez-de-chaussée 
veilleuse cataracte, vierge alors garnis de somptueux magasins, 
des souiUnres de 1 industrie hn- A quelques centaines de pas de 
marne. Mais aujourd hui un long l’hôtel, vous traversons sur un 
chapelet d usinas vulgaires s’eet pont provisoire le canal Rideau, 
égrené snr ses bords ; et les mon- œuvre des ingénieurs militaires 
tagnes de bois scié qui s’empilent anglais, qui débouche dans le lac 
à ses pieds jsnr les deux rives la Ontario, près de Kingston, après 
dérobent entièrement à nos yeux, un parcours de deux cents kilo- 
Ce n’est que du haut de la colline mètres, ouvrant ainsi, au cœur du 
du Parlement, on sur le pont en territoire canadien une voie navi- 
bois qui réunit Ottawa à Hull, gable par laquelle des navires de 
son faubourg bas-canadien, que le deux cent cinquante tonneaux 
regard peut désormais embrasser peuvent se rendre de la vallée de 
sans obstacle tons les détails de l’Ontaonais
ce tableau grandiose. Sans doute, toucher la frontière américaine, 
dans nn avenir plus on moins En cet endroit, le canal descend 
éloigné, les édiles de la capitale brusquement de quatre-vingt- 
songeront à rendre à la merveille deux pieds vers l’Ontaonais par

de leur ville toute sa beauté pri
mitive, et débarrasseront ses 
abords de toutes les “ nuisances ” 
acccumulées par la spéculation. 
Mais le commerce des bois aura 
reculé bien loin, vers les sources 
de l’Ontaonais. Pour le bornent 
on ne doit pas trop s’étonner que, 
l’intérêt aidant, “ceci ait tué 
cela ”.

. . . ,«i: ...

L’élément frauçajç, qni peut- 
être conservé la prépondérance si
1837Pn’«t°plus, ifeStevra!,aanjoduT- «P** Wt Pff4», de ,l|But. 
d’hni qu’une toftortiè -Sks la D’Inormes échafaudages de ma-

feSe„nrmT s:
ïïuSlSÆ- établies les scieries du Xe de

iï^Æ^eve^r^- et snr le &é UTa

pie puissant, si les hommes dn belle mière Gatineau débouche 
jour savent s’inspirer du patrie- paisiblement dans 1 Outaouais. 
tisme qui animait l’ancien chef Devant nous, des colonnes de 
d* libéraux bak-oanadiens. C’est brouillard, semblables à des jets 
à Montbello que Louis-Joseph de vatwur lancés par une gigan- 
Papmeau est mort en 187% à l’âge tesque machine, indiquent seules 
de quatre-vingt-cinq ans. remplacement de la puissante

A mesure que nous avançons, “ Chaudière ” dont le brait loin- 
les hauteurs qni longent à dis- tain frappe déjà nos pt« 
tance la rive nord de l’Ontaonais l’Outaouais, réuni tont entier en 
s’élèvent et se boisent de phis en auront xrdn barrage- de racheta, 
pins. Enfin, vers U soir, è l’nn s’engouffre d’un seul bond de 
des derniers détours dn courant,
nous •
berges

si
te chute de la 

ite à
e,
is

4

Là,

!jsoixante-trois pieds dans l’inté- 
ipercevons, au-dessus des rieur d’un vaste fer-à-cheval où 
de la rive sud, nn anus de tourbillonnent ses eanx écuman- 

hautee constructions gothiques tes. M. J. Tassé, dabs un travail 
couronnant une «filme donfles sqr la vallée de l’Qataouais, éva- 
talus escarpés plongent presque lue à trois mille cinq cents mètres 
à pic dans lça earn de la rivière, cubes par seconde aux hantes eanx 
Ce sont les bâtiments du Parle- (7,467.860 pieds cubes anglais par 
ment et des ministère* fini do- minute) le débit de la masse li-
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On sait que là constitution du con

seil législatif date me .du Prince- 
Edouard différé âe* ceîlev des autres 
chambres 
conseil de 
comme Rassemblée ; seulement le 
cens électoral n’est pas le même pour 
les deux corps législatifs, et il est 
plus élevé naturellement que la 
chambre haute. ■ f.

Le tiombre des électeurs pôur cette 
chambre est relativement restreint 
Il résulte des dispositions actuelles, 
qu’une grande partie de la population 
acadienne de l’Ile, population pauvre 
et qui vit surtout de pèche, est exclue 
de la franchise politique, quant au 
conseil, bien qu’elle pleine part aux 
élections de l’assemblée. C’est là 
une nouvelle qui suffit pour expli 
quer le conflit dont le vote que vient 
de donner la chaqibre est le signe

La Voix du Peuple ditEtats-Unis pourraient ils revendiquer 
, le monopole ’jjfl commerce et des 

grandes routes de communication en 
Amérique 1 A ce compta, notre projet 
de chemin de 1er du Pacifique cana 
dien constituerait aussi une atteinte 
à la doctrine, puisque ce chemin est 
destiné à rivaliser avec le Pacifique 
américain.

Le Times de Londres, dans un arti
cle dont le télégraphe nous a transmis 
un résumé, samedi, fait voir l’ab
surdité et l’outrecuidance de ces pré
tentions. Les Américains ont l’air 
de croiret dit le grand journal an 
g lais, que la doctrine de leur fameux 
président fait partie du coda des lois 
internationales ; mais il n’en est rien, 
cette doctrine n’est reconnue par au
cune nation en dehors de la nation 
américaine elle-même. Que les Amé
ricains, ajoute le Times, laissent M. 
de Lesseps exécuter cet ouvrage gi
gantesque dont le commerce univer
sel a besoin, ou bien qu’ils prennent 
eux-mêmes l’entreprise en mains et 
qu’ils coustruisent le canal à leurs 
frais. Tout ce que veulent l’Europe 
et le monde, c'est que l’isthme soit 
percé et les deux océans mis en com
munication 1 L’ouvrier importe peu, 
c’est l’œuvre que l’on requiert au 
nom de la science et de la civilisation 
même, car l’hostilité des Etats Unis 
à un pareil projet est un acte de lèse- 
civilisa.ion. '/

lare 1880
-------------- -

T’/ - 'r fIque beau
coup de nos compatriotes reviennent 
journellement des Etats-Unis, où il» 
ont été attirés souvent sur de fausses 
représentàtions. Ainsi plus de soix
ante sont revenus dans un seul train 
cea jours derniers.

J’ai dans l’adm 
aussi confiance qi 
le seul à plaide 

cause de nos pauvres colons. Coi 
canadien, je m’intéresse au soi 
mes frères plus peubétre que ces 
agents de race étrangère amis dévoués 
des spéculateurs. Je vis avec ces 
pauvres gens,je connais leurs peines, 
leurs fatigues et lçurs inquietudes. 
Je vois les sacrifices qu’ils s’imposent 
pour se créer un avenir.

Celui qui vit dans l’opulence, qui 
malgré ses richesses ne se trouve pas 
heureux, que celui 14 visile les famil
les de nos montagnes et il en retirera 
une leçon profitable.

.. s <«■ V;:’actuelle el
ne serti

Khautes de province. Le 
dharl^ttêtbwn est électif

le
fi - Uémén,On accordera tout la semaine sur 

les fourrures les réductions suivantes. 
Toutes les fourrures restant en maga
sin samedi, seront empaquetées jus
qu’à îa saison prochaine.

Loup-marin.......... 12J pour cent
Mouton de perse...15 “
Martre......
Loutre ..
Castor....
Astrakan 
Robes....

BLIColonisation.
Ça rr la.
SüBVICK TKLÉ6RAPH1UUK.
A travers Ottawa,
De Montréal a Ottawa : H. de La Mo the. 
Mahjhés d’Ottawa.
Marchés Btranoers.

Son Etcellence le gouverneur-gé
néral et- Son Altesse Royale la prin
cesse Louisg.jQnt visité 
la galerie Ws beaux arts, accompa
gnés 6e Madame Langham et 
du lieutenant Harbord. Son Excel
lence a passé une heure à l’exposi
tion.

SAME A Tls fer.15samedi matin- 15 QR
à rédui

15
.15 BN

B .20 les
Jkah Marik.

Comté d’Ottawa, 18 ihars 1880. PORCELAINE,U LANGUE FRANÇAISE Lun
r:j. devlmUn nouvel organe français vient 

de voir le jour à Liwiston, Maine. Il 
a pour nom le Messager et pour rédac
teur M. J. D. MontmarqueL Nous 
lui souhaitons Aht le succès possible 
car il nous paraît animé d’un esprit 
véritablement patriotique. Ou sait 
que le Maine compte une nombreuse 
colonie franco-canadienne, de sorte 
que cette feuille peut faire beaucoup 
pour la défense de ses intérêts reli
gieux et nationaux.

Parlant de l’usage de la langue 
française aux Communes, notre con 
frère fait toutefois erreur^en préten
dant qu’il est complètement ..tombé 
en désuétude. Voici ce qu’il dit à cet 
égard :

(44Une dépêche de Londres annonce 
le résultat de ia grande. course an
nuelle des chaloupes entre les 
élèves des universités d'Oxford 
et Cambridge, qui 
ce matin. L’université d’Oxford 
a remporté une victoire signalée 
sur sa rivale. On sait quel intérêt le 
public anglais attache à ces exercices 
de sport. Une heure après l’événe
ment, le triomphe d’Oxford était 
connu du monde entier.

(Voir noiÇÀ ET LÀ $5.00 8BRTOUS LES JOURS—M. Van Valkemberg, d’Ogdens- 
burgh, a vendu son célèbre trotteur, 
“ Çapt. Smith,” à M. John Splao, de 
Chicago, pour là somme de $950.

—Environ 2,500 tonneaux de glace 
ont été expédiés à Boston durant 
l’hiver. La quantité expédiée dans 
d’autres Etats de la Rôpudlique amé
ricaine est encore plus considérablé.

eu lieu
t

C.S.Shaw&Cie New 
cours d 
ma heu 

Bostr 
en cend 
Journal: 
à la dit 
par le si

L’honorable M. Lange vin a envoyé 
la lettre suivante à M. Dion, l’infati
gable promoteur du mouvement à 
ériger au colonel de Salaberry, le 
héros de Châteauguay.

IMPORTATEURS

68 rue Sparks
—Le bazar qui a été fait au com

mencement de février dernier, pour 
venir en aide au paiement de l’église 
des Canadiens de ia ville de Bidde- MRCHMDISESOttawa, 15 mars 1880.

M. le secrétaire,
J’ai reçu votre lettre du 12 mars avec une 

liste de souscription à l’œuvre du monument 
de Salaberry.

Je. vous envoi*.la liste avec le montant de 
ma souscription $10 à laquelle je -joins $5 
montant de la souscription de mon fils, que 
je tiens spécialement à associer à cette œuvre 
nationale. Le colonel de Salaberry et sa fa
mille furent les amis de mon aïeule mater
nelle, de ma mère. Deux de ses fils et 
ques-uns de ses petits enfants ont été 
le sont encore d’amftié avec moi et les miens. 
Je veux donc que Iwdeux générations de ma 
famille, qui ont suivi les contemporains, de 
celles de la famille de Salabeiry, montrent 

- générât ons actuelles ae cétte dernière, 
que les traditions de ferai lie se maintiennent 
et que fatede tro:s quarts de siècle n’ont 
rien :eh§p*é au* Sentiments gflfcettieux desdeM|jolXx,m,i*llad,amira.
tion que j’ar' pour le colonel de Salaberry. 
C. B., héros de Châteauguay, vous compre 
drez aisément, M*;le\ s-crétaire, combien je 
regrette que mes ressources financières ne 
permettent pas de^émoigner d’une manière 
plus éclatante morf^respect pour la mémoire 
du plus grand des de Salaberry.

Je demeure,
Monsieur le Secrétaire,

Votre bien dévoué

En lisant le rapport du ministre 
des douanes présenté à la Chambre, 
on constate que la remise de droits 
accordée cette année sur le matériel 
de construction des navires repré
sente un montant de $2,905. Cette 
concession ne s’appliquait qu’aux na
vires construits depuis l’opération du 
nouveau tarif. A ce rapport, se 
trouve annexée une correspondance 
volumineuse signée par les princi
paux constructeurs et dans laquelle 
ils approuvent la ligne de conduite 
suivie par le gouvernement jusqu’ici 
à propos de cette branche d’industrie.

ford, Maine, a rapporté la somme de 
$3,600 ; les dépenses étant de $600, 
il reste une balance nette de $3,000. Nouvelles et de Grott Panai 

cant la< 
nayes, ; 
l’isthme 
plus viv 
les ingé 
été dicti 
inavoua

L’acte d’union du bas et du haut Canada 
proscrivait la langue française de l’enceinte 
parlementaire : aujourd’hui l’usage de cette 
langue est proscrite par la députation cana- 
dienne-française elle-même. 8i l’on en croit 
certains journaux, les membres canadiens 
qui siègent à Ottawa se font un devoir de ne 
s'exprimer qu’en anglais Pourtant le 24 
juin 1880, nous ente idrons ces mêmes hom
mes vous dire, dans de beaux discours, que 
la langue française est la plus belle langue, 
et qu'il est de notre devoir de la conserver et 
de la transmettre à nos entants, et 
diront ces hommes patriotes, pa 
et ne parlez que le français.

Notre confrère est mal informé. 
Bien loin d’être proscrite à la Cham 
bre des communes, par la faute même 
des députés français, notre langue est 
plus souvent parlée cette année 
qu’elle ne l’a été depuis longtemps. 
Il ne se passe guère môme de jour 
sans que l’on entende un discours 
français. Lors de la séance consacrée 
à l’éloge lunèbre de l’honorable M. 
Holton, l’honorable M. Langevin, 
MM. Mousseau, Coursol, Tassé et Bé- 
chard s’exprimèrent tous en français, 
M. Laurier étant le seul à prendre la 
parole en anglais. Le reproche de 
notre confrère peut s’appliquer 
avec raison à quelques dépu
tés; mais le grand nombre par
lent notre langue aussi souvent que 
cela est praticable ou désirable dans 
l’intérêt de la cause qu’ils ont à dé
fendre.

—Trois Canadiens, Samuel Kenne
dy, de Chatham, P. Q., McLane et un 
autre de nom inconnu, ont péri dans 
une avalanche, près de Carson City, 
Nevada, samedi le 21 février, en se 
rendant à leur ouvrage. Un nommé 
McFaul, aussi de Chatham, était avec 
eux, mais il a échappé à la 
avec des blessures graves. Soixente- 
dix hommes ont travaillé pendant 
18 heures avant de retrouver les ca 
davres, qui out été enterrés à Carson 
City. Kennedy laisse à Chatham 
une jeune épouse et trois enfants.

QUESTION LÉGALE ll£ et
L’EDITION ROYALED DOIŒltTY et €ie.,“ Un avocat, qui, avant d’intepter 

une action écrit et ex Dédie une lettre 
professionnelle au débiteur qu’il a 
instruction de poursuivre, a-t-il droit 
aux frais de cette lettre contre ce dé
biteur à qui une demande de paie
ment a déjà été faite antérieurement 
à l’envoi de cette lettre ? ” Cette ques
tion a été résolue déjà devant diffé
rents tribunaux,de la province de Qué
bec, dans le sens affirmatif et dans le 
sens négatif. Il y a eu à Montréal, 
des déoions pour et contre, rendues 
par les juges de la Cour supérieure. 
M. le juge Laframboise, siégeant à 
Trois-Rivières, vient de se prononcer, 
à son tour pour l'affirmative. Son juge
ment est rapporté par les journaux 
trifluvients. “ L’honorable juge se 
fondant surtout sur le fait que l’en
voi d’une lettre professionnelle à un 
débiteur, avant la poursuite, était un 
procédé courtois, tout dans l’intérêt 
et à l’avantage de ce dernier, s’est 
piononcé dans l’affirmative, et a con 
damné le défendeur à payer $1.00 
pour le coût de cette lettre ”

Cette sentence est peut être juste. 
Mais est-elle légale ? Dans le tarif 
judiciaire des cours du Bas-Canada, 
il n’y est aucunement question de cet 
honoraire, et il est douteux qu’il 
suffise de l’action concertée, mais ar
bitraire et irrégulière, de quelques 
magistrats pour donner force de loi 
à cette décision. Il semble qu’il vau
drait mieux procéder régulièrement, 
si l’on est cppv^jncu qu’il existe une 
lacune dans le tarif officiel des cours.

DBS

CHANSONS DE LA FRANCE110 RUE SPA1.K8
(Paroles françaises et anglaises) 

ACCOMPAGNEMENT POUR PIANOj
Très bien relié en drap bleu et or.-Prix $1.50 

en brochure, prix $1.00.
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Où voulez- 
Quand tu c 
L’étranger—Cantique 
Chanson de Portunio—O Richard 1 O 
Roi !—La valse des adieux — Le pont des 
soupirs—Rendez-moi ma patrie—La madone 
—Le lac—Adieu, belle France—Les hiron
delles—Une fleur pour réponse—Le Toréador 
—Le soleil de ma Bretagne—Ta voix—La 
fauvette du canton— Non, monseigneur— 
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hantes—La première feuille— 
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La législature de l’Etat de New 
York s’inquiète de la concurrence 
que notre système de canaux par voie- 
du Saint-Laurent peut faire au Canal 
Erié et aux autres canaux qui relient 
la métropole commerciale de l’Amé
rique aux grands lacs. Un député. 
M. Seymour, a donné des statistiques 
démontrant que les canaux canadiens, 
plus profonds et plus courts, devront 
l’emporter définitivement si le canal 
Erié n’est creusé et agrandi. Mont
réal se trouve, par la voie d’eau à 
1250 milles de Chicago pendant que 
New-York en est éloignée par la 
môme voie de 1397 milles.

—Le barbier Thomas Connelly est 
revenu ces derniers jours en sa rési
dence, à New-York, de l’hôpital de 
la Charité où il a subi l’amputation 
d’une jambe malade. Son retour a 
été célébré mercredi soir par une 
fête de famille, pendant laquelle son 
beau fils a entrepris de danser la gi
gue irlandaise. A la vue des contor
sions du jeune homme, le barbier a 
été pris dTun long accès de fou rire 
qui s’est brusquement terminé par sa 
mort. 11 est tombé de sa chaise, une 
écume sanglante lui ist sortie de la 
bouche et il a expiré.

L’autopsie a démontré qu ' 
mort subite a été causée par la rup
ture de l’anévrisme de l’aorte.
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V
Hector Lângkvin.

J. O. Dion,
Sec.-Trésorier,

ont de Salaberry, 
Bassin de Chambly, P. Q.

Oui, monseigneur—81 vous me regrettez— 
heveux blonds—Si loin I—,Le départ du 
lier—Mon Ame à Dieu, mon cœur à toi

Monum
marinier—Mon Ame à Dieu, mon 
—Espère—David chantant dev 
Bonheur caché—La ré

ant Saül— 
Bonheur caché—La réponse du bon Dieu - 
Ave Maria—Le carillon du verre — L’avril 
est là—Brunette—Le petit mousse noir—La 
bénédiction d’un père— La bouq 
fiancés—Huit ans — Les fleurs 
Quand de la nuit—Veux-tu mon nom 1 —La 
jardinière dn roi—Laissez-moi l’aimer—Je 
suis Lazzarone—Medjé—Mourir pour la pa
rie—La parisienne—Le chant du départ— 

Toujours seul ! ou le “ Masque de fer —La 
fete du ciel—Pauvre fleur? pauvre femme !— 
Le d part des hirondelles—Sisea l’Albanaise 
—Sous l’ormeau—La Marseillaise—La Zân- 
gara—Partant pour la Syrie—Pierre l’her-

M. LinB. DUHAMELCOLONISATION
fPour le Canada.1 uetière des

Ayant fait de , 
étal, lui permette 
plus considérable de

grandes améliorations à son 
int d’exhiber un assortiment

De nos jours on parle beaucoup de 
colonisation. On veut ouvrir nos ter
res ; on. veut garder au milieu de 
nous nos compatriotes, les faire re
venir des Etats-Unis. On forme des —Le Commercial, de Cincinnati, est
sociétés de colonisation. Tout cela informé qu’un crime monstrueux a 
est louable et témoigne de notre alla- été commis dans le comté d’Howell. 
chôment à notr£ cher pays. On de- Missouri, localité presque sauvage 
mande l’aide du gouvernement. Ce- avec laqn Tîe il n’existe pas de cora- 
Iui-ci fait cèJSju’tl peut, mais non pas munications télégraphiques, un 
toujours cè qu’il voudrait. homme a étranglé deux jeunes tilles,

Il y pour ant des lacunes. Les gou- ses nièces, un soir que le père était 
vernants, je crois, ne se forment pas absen*. Un voyageur, qui avait de- 
une juste idée de la vie du colon, mandé et obtenu f hospitalité pour 
Le colon est loin d’avoir ses aises, cette nuit dans la màison, entendant 
Malgré toute son énergie et sa bonne au dessus de lui les cris des personnes 
volonté, il lui arrive souvent de se qu’on étranglait, est monté dans la 
coucher le sdir àvec l’inquiétude de chambre où le crime venait d’être 
trouver du pain pour le lendemain, perpétré, et se trouvant en présence 
Je dis le pa*^. ' mais je me trompe, du meurtrier il l’a tué d’un coup de 
car c’est le me d^lnde, le sarrasin, les pistolet La femme de l’assassin a 
pommes de terres qui sont la nourri- avoué ensuite que son mari avait 
ture habituelle de Inhabitant des bois, étranglé ses deux nièces avec l’objet 
Le luxe chantier ou de de s’approprié r une petite somme
la cabane. Üës enfants sont à peine d’argent, représentant une pension 
vêtus, la mère est couverte de hail- du gouvernement que leur pè 
Ions. Pour ces pauvres gens le jeûne touchée et partagée entre elles, 
dure quelquefois plus, de quarante
jours. Comment un père peut-il en —On sait que, par suite de quelque
effet subvenir aux besoins d’une fa- malentendu inexplicable, l’Albani a 
mille généralement nombreuse. Il été sifflée deux fois à Milan. Elle 
avait semé qtielques minois de grain, vient de prendre sa revanche à Brux- 
—c’était sou espérance,—dans une elles. Voici ce qu’on écrit de Brux- 
nuit la gelée a tout détruit. Que fe- elles au Figaro : 
ra-t-il alors ? Il sera forcé d’aban “ En ce moment nous avons Mme 
donner ses travaux, sa famille et Albani qui fait fureur. Le succès de 
d’aller gagner à l’étranger 1 Pendant cette cantatrice a été d’autant plus 
ce temps, les revenus s’empareront de grand que le public avait à son en- 
son champ et son ouvrage sera à re droit une certaine méfiance. On di- 
commencer. Il pourrait rester chez sait qu’elle n’avait pas réussi à Milan, 
lui, faire du bardeau, lever de l’écor- et les Bruxellois (qui ont sifflé Talma, 
ce de proche, mener au moulin quel- savez-vous) n’étaient guère disposés à 
ques billots de frêne ou de bois blanc, faire bon accueil à une cantatrice qui 
mais quand il arrivera sur le marché avait déplu aux gens de Milan. «Aussi 
il lui faudra payer uné taxe imposée quand l’artiste est entrée en scène 
par le gouvernement. On dira : Quoi, dans le premier acte de Lucie, sa pièce 
le gouvernement a-t-il imposé une de début, le public lui a fait 
taxe ? Oui, certainement, sur le bar- cueil glacial. Ajoutons qu’à peine 
deâu, l’écorce de proche, etc., etc. madame Albani avait chanté son pre- 

On veuf/coùserver les forêts dira mier air, la glace s’est brusquement 
un autre. Mais alors si le gouverne- rompue et la soirée n’a été qu’une 
ment veut conserver ses bois, qu’on longue série de rappels, d’applaudis- 
cesse de parler de colonisation. Est-il sements et d’ovations. Puis elle a 
raisonnable d’imposer une taxe sur chanté avec le même succès Rigoletto. 
le bardeau qu’on tire des troncs ou
bottes de pin-restant des chantiers; —Un correspondant de Constanti-
sur l’écorce de pruche que le feu doit nople du Journal de Genève nous don- 
nécessairement brûler, sur des billots ne les curieux détails suivants sui
de frêne ou de bois blanc qui doivent les dépenses du Sultan, 
être réduits en cendres. Autant vau- “Ce banqueroutier qui ne peut 
drait imposer des droits sur la cendre, payer ni ses créanciers, ni ses em- 
les sels ou la potasse que ces indivi- ployés civils, et dont les soldats stfnt 
dus vendent. complètement dénués de tout, mou-

Qu’on visite les. terres elles monta rant presque de faim, réussit à dépen- 
gnes des cantons de Ripon. Hartwell ser la jolie somme de $2,400,000 par 
et Suffolk et l’on verra si le pin est année, soit pour lui même, soit pour 
abondant et de quel pin se servent les les eunuques, soit pour les sultanes 
colons qui font du bardeau. et les courtièans qui habitent dans

Au lieu d’encourager et d’aider le son palais. Il a 300 cuisiniers, 200 
colon pfuvre, on préfère encourager garçons pour porter les plats de la 
les spéculateurs ou faiseurs de chan- cuisine-sur la table, 10 maîtres de 
tiers. Si non, pourquoi ne pas don table Dour l’arrangement des servi 
ner les tickets aux colons qui viennent ces, 10 intendants pour s’occuper du 
ü’implabter dans nos forêts et les menu journalier. Il ya 10 personnes 
mettre à' l’abri des spéculateurs. employées pour étendre les tapis sur 

Il est de l’intérêt de la colonisation lesquels il prie, 10 pour faire rôtir 
qu’on abolisse cette taxe insignifiante son café, 10 serviteurs pour nettoyer 
ou nuisible. Il est de l’intérêt de la ses pipes, 20 valets attachés aux 
colonisation qu’on donne un titre à soins de ses habits, 8 personnes pour 
celui qui s’ouvre un lot à force de allumer ses lustres et 8 autres pour 
sueurs et de travail. Qu’on ne mette nettoyer ses volières ; il a 100 râ
pas d’obstacles, si l’on n’aide pas le meurs pour conduire son bateau 
colon, car il se découragera et il aban lorsqu'il fait une promenade sur le 
donnera son œuvre après y avoir Bosphore, 5 armuriers, deux perru- 
ruiné sa santé, et ses enfants pren quiers et 250 domestiques. En tout 
dront la route de la grande républi- 4,000 personnes qui vivent à ses 
que. dépens.”

celte

Viandes de Choix,
On parle toujours de l’expulsion des 

jésuites de France. Le télégrapne se 
croit tenu de répandre à ce sujet, des 
nouvelles quoiqu’elles soient. Il 
annonce aujourd’hui que le pape ne 
s’opposera pas à la persécution que 
le gouvernement français se propose 
d organiser contre les disciples de 
Loyola. D’abord, il est assez proba
ble que les républicains ne consulte
ront pas Sa Sainteté sur ce point de 
leur politique, et puis, à quoi servi
rait au captif du Vatican de s’opposer 
aux volontés de ces enragés. On dit 
que les jésuites français dans le cas 
où ils seraient chassés de leur pays 
se réfugieront en Espagne. Au reste, 
l’expulsion n’est pas encore faite.

que les années précédentes, est capable de 
satisfaire tous les goûts.

nombreuses pratiques de 
libéral qu’il en a reçu, et 

uveau leur patronage et celui 
général. Il fera tout en son 

tous les satisfaire.

II. A TOUJOURS EN MAINS

VOLAILLES,
SAUCISSES 

LANGUES 
VIANDES FUMÉES, 

LARD SALÉ, etc., «te.,

AU COIN DU VIEUX

Il remercie ses 
l’encomagemi 
sollicite de no 
du public en 
pouvoir pour

A vendre seulement par
R. MORGAN,

28, rue de la Fabrique. 
Agent de gros pour l’Editeur.LA DOCTRINE MONROE

Québec, 20 janvier 1880.
M. de Lesseps est rendu en Califor

nie. Il a paru vendredi dans une réu
nion de la chambre de commerce de 
San Francisco. Après avoir essayé de 
réformer l’opinion américaine et de 
diminuer les préjugés qui existent 
dans l’Est des Etats-Unis contre son 
projet, M. de Lesseps veut travailler 
maintenant cette partie éloignée 
mais importante de l’Union que for
ment les Etats du Pacifique. Le sa 
vant, chez lui, est doublé du diplo
mate, et^nul doute ^qu’il sera bien 
accueilli là-bas comme il a su se 
faire agréer à New-York, en dépit 
des préventions soulevées contre son 
idée.

DIITBBBNTBS NOUVEAUTÉS
Viennent d’arriver

AO MAGASIN DK

STITT ET OXB
dé

Fichus de dentelle,
Mouchoirs de poche de dentelle, 
Cravates de dentelle,
Fichus de soie.

ECHOS DU JOUR re avait MARCHE BY,
Vendredi dernier était le neuvième 

anniversaire de l’élévation de Mgr 
E. A. Taschereau à la haute dignité 
d’archevêque de Québec.

SUR LA RUE CLAREItCK. 
Ottawa, 22 mars 1880.

Demtellee,
chez STITT et Oie

Lwréntcitrmdîtâee
Rome, 

dredi, à 1 
lien, s’est 
violence.

M. Mar 
M. Bangli 
feuille de 
de l’avèn 
hetj, s’é 
nature à 
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M. Man 
cation dei 
Il a dit 
avait emp 
justes ; m 
a enrégisl 
son honn 
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fleatif de 

Une scè 
à décrire, 
tés de la 
masse la 
vice présii 
séance éi 
demi heui 

La séai 
ouverte, 
vaiteu ai 
suiter le i 
dant l’ajoi 

Londret 
s’accentue 
nières séa 
difficilemi 
Toutes les 
d’adopter 
votées. I 
lundi. Ia 
confiants, 
succès leu 

Les joui 
cours pron 
lustre bon 
armée de 
politique 
dit un seu 
male.

Pari^, 2 
Ignatieff c 
placeront 
ambassade 
puis la dei 
mann, le \ 
pathies de

Un bon mot qui a le mérite d’être 
authentique : On sait qu’un convoi 
spécial amena à Montréal les députés 
d’Ottawa pour les funérailles de feu 
M. Holton. MM. Mackenzie, Blake et 
Huntington s’étaient emparés du 
char officiel. M. Wright, le populaire 
député du comté d’Ottawa, qui igno
rait ces arrangements, voulut péné 
trer dans le char sacré. — Etes-vous 
un membre du Conseil Privé î lui 
demande le garçon en charge du 
char. M. Wright qui saisit la situa
tion du coup, ne se laisse pas décon 
certer : “ Bon Dieu, s’écrie-t-il, moi, 
membre du Conseil Privé ! Est ce 
que j’ai jamais acheté des lisses 
d’acier ou vendu des mines de cui
vre pour cela ! ”

Point de Vénise,
Vieux Point de Languedoc, 
Point d’Argenlille,
Dentelle de Honiton, 
Dentelle Maltaise.

Samedi soir, sir Charles Tupper et 
l’honorable M. Baby ont donné des 
dîners, à leurs résidences respectives, 
à grand nombre de sénateurs et de 
députés.

Il lui a fallu mettre des gants pour 
faire comprendre à ces bons Améri
cains, à cheval sur la doctrine Mon
roe, qu’en travaillant à percer l'isth
me de Panama il ne songeait aucu
nement à porter ombrage à leur 
grande République, à troubler leur 
breuvage.

Ces braves gens ne doutent de 
rien. Ils ont la prétention—qu’ils ne 
se gênent pas d’afficher—que rien ne 
doit se faire sur le continent sans 
leur permission.Le président Hayes a 
réaffirmé encore cette extravagance 
dans un message tout récemment. 
Ils y tiennent mordicus. M. de Les
seps a dû ruser avec eux. Il s’est ef
forcé de démontrer à ces entêtés que 
son plan de canal, bien loin de 
porter atteinte au principe de 
la doctrine, était au contraire 
une émanation des idées môme du 
président Monroe. C’était peut-être 
tiré par les cheveux, mais M. de Les
seps est si habile que cela avait en
core un air présentable dans sa bon 
che.

«a*ta dekid
Gants de kid, nuances lumière,
2, 4, 6 et 8 boutons, meilleure qualité#

Baadeeele
Bas de soie pâle, lavande, crème, cardinal, 

aussi en noir.

Chemin de fer ft. 1. a et 0.

Vacances de PâquesLe Journal de Québee dit qu’à la 
suite d’une entrevue avec le nouveau 
député de Rimouski, il est en mesure 
de dire que M Parent donnera un 
loyale appui au cabinet Chapleau.

Des billets de première classe seront émis 
de toutes les stations de ce chemin de fer, à 
UN SEUL PRIX, bon du 24 jusqu’au 30 
courant inclusivement.

Moumsellne d’Inde
Mousseline d'Inde, nuances lumière

Me B roc» telle
En crème, bleu pâle, rose, blanc, etc.

Marchandise* Nouvelle*
Nouvelles Grenadines,
Nouveau cachemire,
Nouvelle frange de soie,
Nouvelles broderies.

VENANT D'ETRE OUVERT

un ac
J. B. LABBLLB, 

Agent général des passagers.Le prince de Bismarck a présenté 
au Reichstag un compte-rendu prou
vant que l'émigration pendant le 
cours de l’année 1879 a été de 33,000 
âmes dont la plus grande partie s’fcst 
rendue aux Etats Unis et au Canada.

22 mars 1880. 51

AVIS
Am hoteliers et marchands

Nous venons de recevoir la troisiè
me livraison (mars 1880) du Journal 
de VEducation publié à Montréal par 
M. J. B. Rolland et fils, en remplace
ment du Journal de T Instruction Pu 
blique.

Voici le sommaire de cette livrai
son :

I. Actes officiels.
II. Réformes—Commissaires et arpenteurs.
I1T. Les livres de prix.
IV. De la classe et de l!étude.
VI. 65 conférences de l’association des Ins

tituteurs de la circonscription de l’Ecole 
Normale Jacques-Cartier, tenue le 23 et le 30 
janvier 1880

VU. 
tuitif.
^ VIII. Lee peines disciplinaires dans les

IX. Exercices de style et de récitation.
X Décision judiciaire, les commissai 

d’école vs. Corrigau.
XI. Un œil ariifici

Tous ceux qui désirent obténir des licen
ces d’hôtels ou de magasin pour l’abnée 
comprise entre le 1er mai 1880 et le 1er mai 
1881, sont par le présent notifiés que les de
mandes de telles licences doivent être fhîtee 
à l’inspecteur le ou avant le PREMIER 
JOUR D’AVRIL prochain. On peut se pro
curer des formules au bureau de Vin 
leur, à l'Hôtel de Ville.

Heures de bureau : 16 heures a.m. 4 4 hrs 
p.m. tous les jours ouvrables.

Le bill de la refonte des lois rela
tives aux sauvages a été discuté, 
vendredi, au sénat, en comité géné
ral L’honorable M. Trudel a fait en 
grande partie les frais de cette séance, 
et il a traité la question d’une façon 
très élaborée.

STITT ET Cie
as et M Hwe Bperki

EDUCATION
CLASSE PRIVEE OU JOUR ET 00 SOIR

JOHN O’REILLY, 
Inspecteur et commissaire des

Licences pour la ville d'Ottawa.

A

On croit que par la nouvelle loi 
qui sera présenté pa 
finances, les banques n’auront pas le 
droit d’émettre de billets de moins 
de $5 : tous les billets au dessous de 
ce chiffre seront émis par le gouver
nement.

Pour le» Jeune» GensE Une des raisons pour lesquelles 
nos voisins combattent l’entreprise 
die Panama, c’est qu’ils y voient une 
menace pour le trafic de leur chemin 
de fer transcontinental. Plusieurs de 
leurs principaux journaux ont expri
mé cette crainte publiquement, et 
déclaré qu’elle constituait une cause 
suffisante d’hostilité. Il est probable, 
en effet, que l’ouverture d’un canal 
interocéanique dans l’isthoie serait 
de nature à nuire au commerce de 

intérieur entre les côtes des deux 
ucéans. Ce serait la concurrence. 
Eh 1 bien, en vertu de quel dioi » h s

r le ministre des
La tenue des Livres, l’Arithmétique, la 

Calligraphie, la correspondance Commer
ciale et la Grammaire sont enseignées en 
Anglais et en Français par un professeur 
'-ompetant.

Le Latin et le Piano sont extra. 
^Onjreçevra un certain nombre de pension-

Péttr plus d'informations, s’adresser au 
professeur, à sa résidence, No. 19 rue Murrey

J -B. LEFEBVRE, Professeur

Ottawa, 21 mars 1880.

irConférences l’enseigirmeat ' in-

/
PRotoffrapliia u©

140 Rue Sparks,La lutte électorale est pleinement 
engagée en Angleterre. La plupart 
des députés sont en campagne, et il 
était difficile d’avoir quorum aux 
séances de la chambre ces jouis-cl 
La prorogation aura lieu mercredi,et 
la dissolution du parlement suivra 
de près.

el qui voit..
XII. Lecture pour tous.—Souvenirs d’une 

institutrice. (autrefois JARVIS)

L’OPINION PUBLIQUEi» mdcmphs nu eiLa chambre d’assemblée de l’Ile du 
Prince-Edouard vient de décréter par 
une^ assez forte majorité l’abolition 
du conseil législatif de cette pltovince.

DOS ION et DEL0BMB
Propriétaire» U collection complète de l'Opinion Pu- 

Nt«tM, non reliée, eet en rente à ce bnmn.

........«KM»Ottawa, S déc., 1179. Ms........
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Paris, 19—Une dépêche de Cons
tantinople annonce qu’un commission 
de médecins a été nommée pour se 
rendre compte de Vélat mental de 
l’assassin du colonel Coirfmaroff.

Londres, 22—La course à la rame 
faite entre les étudiants des univers! 
tés d’Oxford et de Cambridge a eu 
lieu, aujourd’hui. L’équipage d'Ox- 
ferd a gagné par trois longueurs. -

Rome, 22—Des nouvelles de source 
anglaise, affirment que Sa, Sainteté 
Léon XIII accepte l’expulsion des 
Jésuites du territoire français comme 
une cruelle nécessité, mais qu’en face 
des événements qui se sont produits 
il ne croit pas de son devoir de pro
tester immédiatement.

Cette dépêche, expédiée aux jour
naux de Londres par un correspon
dant anglais, manque entièrement de 
confirmation.

Constantinople, 21—Le rapport 
des médecins établit que l’assassin 
jdu général Coimbfroff est atteint 
d’aliénation mentafel

Saint Petersbourg, 
diants appartenant a 
ducation dirigée par des religieux 
ont été mis en état d’arrestation. On 
dit aussi que grand nombre d’armes 
et de munitions ont été saisis à Kieff. 
Dans la même ville on a opéré deux 
cents arrestations.

Queenstown, 21—Le vapeur Baltic, 
de la ligne du “White Star,” à bord 
duquel se trouvaient M. Charles 
Steward Parnell et Mlle Parnell, est 
arrivé ce matin, à onze heures 
dans le port.

Une députation de la ligue du 
Home Rule a fait une démonstration 
en l’honneur de l’agitateur irlandais.

L’ovation que M. Parnell a reçue à 
Cork a été très enthousiaste,’mais on 
a remarqué qu’à Dublin nombre de 
citoyens influents ne figuraient pas 
dans les rangs de la procession.

Déménageront leur magasin, 4! el St rue 
Rideau, au Dis I Fond île l’Ailetm

ET DE DRAPS FRANÇAIS,

—Pour la toux, te rhume et les maladies 
«es Bronchites de 

bien établie par
du foie, prenez les IVockiq 
Brown, dont l’efficacité est 
une expérience de plusieurs années.BLOCK HUL TOIT, $ m—Fausses nattes faites pour 25 
centins l’once, chez A. E. Gendreau, 
65, rue Sparks.

Le grand remède pour les dérangements 
. o'estomac, même le choléra, c’est le Pana

cée de famille de Brown. Prenez le d’après 
les instruction imprimées, toutes les fois que 
voire estomac est dérangé.

—Tresses en cheveux, faites sur 
commande, chex A. B. Gendreau, 65, 
rue Spaeks.

La bile, les vents, l’in ^gestion, sont gué
ris bar les pilules du Dr Harvey, le seul re
mède pour la bile, l’indigestion, les maux de 
tête, l’engorgement du foie, les étourdisse
ments, les spasmes, les affections nerveuses 
et la débilité générale. Le seul remède sûr, 
oe sont les pilules du Dr Harvey.

—Nous croyons sincèrement que la mère 
qui néglige de faire prendre le sirop calmant 
Mme Wiuslow, à son enfant malade, prive le ; 
cher petit du seul remède callable de lui pro
curer le repos et la hanté - il n’est pas une 
seule mère qui s’en soit jamais servie qui ne 
vous dise que ce remède régularise les inte 
tins et.procure le repos et la santé à l’enfant.

BUE SPARKS,
Vers le 1$ Mars prochain1E TWEEDS FRANÇAIS ET ECOSSAIS,GRANDE VENTE

à réductions considérables dans tous 
les départements, à partir fie

Lundi, 2 Février 1880 
KEARNS ARYAN.

(Voir notre circulaire.)

iTweed» Canadien», etc
On sollicite respectueusement la visite et le patronage du public.

E, P. C. Al'CL AIR,
Ottawa, 10 février lt-80. 133 R%se Sparks
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New York, 21—Le fonds de se 
cours du Herald pour les Irlandais 
ma .heureux, s’élève à S30 *,137.20.

Boston, 22—Un incendie a réduit 
en cendres l’établissement du Boston 
Journal: Le Herald a mis son matériel 
à la disposition du journal affecté 
par le sin stre.

ie 22—Trente étu- 
une maison d’é- KT

Ulsters;s SOURCES DE CALEDONIA
Entre Montréal et Ottawa

1 1 11

Etc., etc., etc.Atmosphère et paysages enchanteurs ! !AMERIQUE CEXTMALE POUR LES
Les soussignés inferment leurs amis et le public qu'ils ont fabriqué durant l'hiver, et 

maintenant en vente, un magnifique assortiment de1880 -Le Grand Hotel—1880t de l’Isthme de Puam. offrent
Panama, 52—La nouvelle aonon 

cant la décision prise par le président 
Hayes, au sujet du percement de 
l’isthme de Panama a causé ici la 
plus vive indignation. Si l’on en croit 
les ingénieurs, cette détermination a 
été dictée par des motifs entièrement 
inavouables.

L’administration du CANADA possède un 

matériel d’imprimerie très étendu, qui lui 

permet d'entreprendre l’impression de toutes 
espèces d'ouvrages, dans les deux langues, 

tels que

Harnais, Belles, Malles, Harnais pour les chantiers 
et la ferme. Harnais pour charrettes écossaises, 

Harnais de travail, Colliers, Belles de dres
sage, Couvertures de chevaux de toute 

description, etc., etc., etc.
MT CUIR A HARNAIS COUPE A ORDRE OU EN QUANTITE

pécialité de GENOUILLÈRES POUR LES CHEVAUX sujets i) so blesser ou pour 
qui font de longs trajets.

Ceux qui auraient besoin d’articles dans notre branche feront bien de venir Inspecter 
k. Nous offrons des avantages tels qu’ils devront avoir pour résultat d’établir 

sfaisantes entre nous et le public.

Ce célébré rendez-vous pour l’été et la 
santé sera conduit sur uq bien plus haut 
pied que ci-devant. Les prix ont été réduits 
et la direciion entièrement renouvellée. La 
saison comprend depuis le 1er juin au 1er 
octobre. Prix de la pension pour les visi
teurs de passage, $1.50 à $2.00 par jour; 
$8.00 à $17 50 par semaine ; enfants au- 
dessous de 12 ans, moitié prix ; au-dessous 
de 5 ans, accompagné de leurs nourrices, 
gratis ; taux réduits pour les nourrices et les 
domestiques. Les sources et Bains sulphu- 
riques, salins et gazeux de Caledonia ont une 
réputation universelle comme sp*cifioue 
infaillible dans le cas. de rhumatismes, 
dyspepsie, maladies de la peau, du foie, des 
rognons et autres affections semblables ; ils 
sont recommandés par les plus hautes auto
rités médicales.

M. Thos. Jubb, employé pendant 20 ans au 
St. Liwrence Hall, Montréal, aura la direc
tion de l'hôtel. Ceux qui désirent faire des 
arrangements peuvent s'adresser à lui ; ou, 
s’ils veulent obtenir un guide complet indi
quant les rentes, les prix, etc., elles 
bien d'envoyer leur adressse. par carte- 

à la compagnie du Grand-Hôtel,

OUVRIERS de CHANTIERS

t e. 646MÉ ET «le
ICE CANA»A

AndjrèMtaiiénillM do Recorder Sexto*

Halifax, N. E., 21—Le Sarmatian, 
parti le 11 de Liverpool, est arrivé ce 
matin. Il a eu beaucoup à souffrir 
des vents contraires et de l’état de la 
mer. Il avait à son bord trente-sept 
passagers de première classe, vingt- 
deux de seconde et deux cent soixante- 
dix d’entrepont.

Montréal, 21—Les funérailles de 
Son Honneur le Recorder ont eu lieu 
hier matin.

Le cortège funèbre est parti de 
Vhôtel de ville dans l’ordre suivant :

Une escorte composée de 150 hom
mes de police, sous le commande 
ment de M. le chef Paradis ; MM. les- 
échevins et les employés de la corpo
ration ; la famille du défunt et un 
grand nombre de citoyens.

Les porteurs du coin du poë 
étaient : sir A A Dorion, Son Hon
neur le juge Cross, MM. les magistrats 
Denoyers et Dugas, MrWurteie, G. R., 
M. l’échevin Grenier et MM. O’Brien 
et Bolton.

Le cortège passa par la rue Notre- 
Dame, la Place d’Arra<*s, les rues 
Saint-Jacques et Bleury, et se rendit 
jusqu’à l’église du Gésü 

Le révérend Père Casault, Recteur 
du collège Sainte Marie, fit la levée 
du corps, et le révérend Père Lory 
célébra la messe.

Après le service, le cortège se re 
mit eq marche pour le cipetière ca
tholique. e

C’est le 24 courant qu'aura lieu, au 
Saint-Lawrence Hall, le banquet d’a 
dieu donné à sir A. T.Galt, avant son 

part pour l’Angleterre.
La loi concernant la liquidâtion des 

affaires de la banque Ville-Marie 
pourvoit à la nomination de trois li
quidateurs.

Blancs de Notaires, Avocats, Greffiers,277, RUE WELLINGTON notre stoc 
des relations sali»OJ ♦ ES JS. S. & H. BORBFUDGE,

88 et 90, coin des rues Rideau et Mosgrove,
BASSE-VILLE, OTTAWA

$1.50 A TRAVERS OTTAWA Factums,

—L’honorable George Bryson est 
descendu au Russell House.

—L’honoradlt- M. Mackenzie et 
Mme Mackenzie sont arrivés hier de 
Toronto.

—Le sénateur Macpherson est en 
pleine convalescence. Il a pu sortir 
en voiture hier.

Ottawa, 20 mars 1880.
me—
ade—

t des

Têtes de Comptes,NOUVEAUX
CHAPEAUX! Circulaires,feront

Ottawa. 10 CAISSES DE CHAPEAUX Programmes,BÏTAL C.—John Brown, aubergiste du vil 
lage de Richmond, a été condamné à 
$20 et les frais pour avoir vendu des 
liqueurs après les heures fixées par

1 toi 
aül—

'avril
—La

—La 
r—Je

’—La

i°Zte
l’her-

Anglals,
Affiches,MARCHE BT.

Entrée sur la rne Clarence.
FrnnçAlM

le réglement.
—Les personnes dont les noms sui

vent sont à l’hôtel Jacques Cartier : 
J. A. Chicoyne, Montréal; J os. Pa
rent, M. P. P., Rimouski ; F. Lévêque, 
Trois Pistoles ; O. S. E. Moll, Mont
réal.

Lettres Funéraires,
J. MARTEL, Proprietaire.to Anglais

en remerciant ses nombreuses prati
ques, les Invite à venir lui rendre visite.

Il a constamment en main un assortiment

rout Cartes de VisiteVenant d’étre reqns

et (f Affaires, etc.,VIANDES FRAICHES, 
SALÉES et

—Hier soir un enfant du nom de 
Harris a été renver-é sur la rue 
Sparks, par un cheval attelé à un 
traîneau de place. Il a reçu à la tête 
des blessures qui sont considérées 
comme sérieuses.

—Thomas Hughes et Adam Dim 
ning ont été condamnés samedi à $20 
d’amende ou deux mois de prison, 
par le magistrat de police, pour avoir 
défoncé la porte de Marie Lalonde. 
Les prisonniers ont immédiatement 
paye leur amende.

H. L. COTE,
128 Rue Rideau

A DBS PBIX QUI NB PEUVENT PAS ETBE SUBPASSÉS.FUMÉES.
Le tout exécuté avec soin, élégance et 

promptitude.
J. MARTEL.

Ottawa, le 28 janvier. 1880

EN VENTE Les importations considérables que nous faisons sont une preuve suffisante pour 
assurer nos clients que nous pouvons leur donner une bonne valeur pour leur argent$12,000

LES

GRANDE Canadiens de l’Ouestdé —Une dépêche annonce que le 
capitaine John Stewart, des dragons 
de la princesse Louise, qui avait été 
contraint de passer l’hiver en Floride 
pour cause de mauvaise santé, est 
entièrement rétabli. Ai est attendu 
dans quelques jours £ Ottawa.

L’administration se chargera également 

des ouvrages de luxe, tels queïlib,. EN
JOSEPH TASSÉ. Cotons gris,

Livres, Cotons blancsOTTAWA 3e EDITION.
—Quatre personnes ont été arrêtées 

samedi soir pour ivresse. N’ayant pu 
fournir caution, elles ont passé la 
journée de dimanche en prison et 
ont été condamnées, ce matin, à des 
amendes variant selon le degré de 
leur culpabilité ou la résistance qu’el
les ont opposée aux agents lors de 
leur arrestation.

—On attire l’attention de la police 
sur un rassemblement de polissons 
qui existe en permanence, 
au soir, sur le trottoir 
coin des rues Cumberland et King. 
Les femmes sont généralement insul
tées par ces vagabonds et les enfants 
se rendant aux écoles redoutent de 
passer dans cette partie de la rue 
Cumberland.

—Depuis quelque temps grand 
nombre de pieces fausses de cinq et 
dix cents sont en circulation. L’agent 
de police Gordon, soupçonnant le 
nommé Brownville, de Stitsville, de 
frapper de fausse monnaie a opéré 
une descente à son domicile, qui n’a 
amené aucun résultat. On pense que 
ces pièces de mauvais aloi viennent 
des Etats-Unis.

COMMENÇANT ETBrochures,tradition d'Hortm**.

Rome, 21—Le débat soulevé, ven
dredi, à la séance du parlement ita
lien, s’est continué hier avec la môme 
violence.

M. Mancini ayant remarqué que 
M. Bangli, qui avait obtenu le porte 
feuille de l’instruction publique, lors 
de l’avènement du ministère Ming- 
hetti, s’était servi d'expressions de 
nature à blesser les députés de la 
gauche, a été rappelé à Tordre pàr le 
président.

M. Mancini a protesté, et une alter
cation des plus chaüdes s’est élevée. 
11 a dit que les expressions qu’il 
avait employées étaient parfaitement 
justes ; mais, de son côté, le président 
a enrégistré un protêt déclarant que 
son honneur ne lui permettait pas 
d’occuper plus longtemps son siège, 
s’il n’était soutenu par un vote signi
ficatif de la chambre.

Une scène de confusion, impossible 
à décrire, s’est produite et les dêpu 
tés de la droite ont abandonné en 
masse la chambre d'assemblée - Le 
vice président a alors déclaré què la 
séance était suspendue pour uue 
demi heure.

Toile éerne,Lundi, 29 mars 1880 Deux volume» in 80 de 400 pagee^chacun.

Lettres de Faire-Part, CHEZ

BRYSON & Cie.Edition ordinaiiu OZ.OU

Edition illustrée de 21 portraita......... $3.00Une somme de deeee mille dol
lar» sera distribuée comme suit :

Chiques, etc., etc.,

150 Rue SPARKS.tée 1 grand lot principal,
2 - do 
1 do 
I do

10 do 
10 do 

125 do 
200 do 
250 do

• $2,000 
$1,000 2,000du matin 

formant le
PREMIER VOLUME.

Biographies : Charles de Langlade, Jean- 
Baptiste Cadol, Charles Réaume, J os ph 
Rolette, facquee Ponier, Salomon Juneau— 
fondateur de Milwaukee,—Julien Dubuque 
—fondateur de Dubuque. Iowa,—Antoine 
Leclerc, Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Merie Duchafntft, Louis Pro
vençal, J an-Baptiste Faribault, Jean-Bap
tiste Lefebvre, Jean-Baptiste Perrau t.

do Vente sans reserve, pour argent comptantImprimés en Or, Bronze, Argent, et diverses 
autres couleurs,500do

250 La vitrine de votre voisindolinal,
1,000do

500do
2,500do Tout le monde doit aller voir la vitrine de M. BOYDEN et les belles marchandises qui 

y sont exposées, et au nombre desquelles on peut admirer des tables de jeu de fantaisie, 
des chaises de luxe, des étagères, des mobiliers de salon, et tout re qu'on peut imaginer de 
plus élégant en fait de buffets de salle. Allez rue Sussex et examinez.

JOSEPH BOYDEN,
Variety Hall et Magasin de Meubles, 582 et 534, rue Sussex.

A des prix très modérés2,000do
1,250do

$12,000600 lots

1
! $5Billots - - A. SWALWELL,

ENTREPRENEUR DE POMPES FUNEBRES
SECOND VOLUME.

Biographies : Vital Guérin—fondateur de 
Saint-Paul, Minnesota,—Joseph Rolette, fils, 
Pierre Ménard, François Ménard, Joan-Bap- 
tiste Mallet, Joseph Robidou—fondateur de 
Saint-Joseph, Missouri,—Louis-Vital Baugy, 
J. B. Roy, Jacques Fournier, F; X. Aubry, 
Antoine Leroux, M. B. Ménard — fondateur 
•ie Galveston, Texas.—Jean Baptiste Beau- 
bien—l’un des fondateurs de Chicago — 
Prudent Beaudry, Gabriel Franchère, Pierre 
C. Pambrun, Joseph LaRocque, Pierre Fal
con, Louis Riel.

Elle expédie dans toutes les parties du 
Canada et des Etats-Unis, franc de port, 

tous les ouvrages qui lui sont confiés, aussi
tôt qu’ils sont imprimés.

T On peut se procurer des billets, ainsi que 
des programmes contenant tous les détails 
relatifs au TIRAGE DE LA LOTERIE, en 
s’adressant à M. P. A. Charbonneau, chex 
M. P. C. Afüclair, rue Sparks.

DS PREMIÈRE CLASSE.

lie CARRE OU MARCHE.
BABBE. VILLE.

156 RUE SPARKS,
HAIITA.»H.TX—Nous avons parlé, il y a quelque 

ti mps, de M. W. H. Adams, commet- 
çant de la rue Sparks, qui avait com
plètement jperdu le sommeil, à la 
suite d’une grave maladie.

Voici un extrait de la lettre qu’il 
écrivait d’Angleterre où il s’était 
rendu, à un de ses amis, dans 
•espérance de remettre sa santé :

“ Le voyage a été bon, mais le som
meil n’est pas revenu ; ce n’est qu’en 
faisant usage des narcotiques les plus 
énergiques que j'ai pu reposer un peu. 
Je me rends immédiatement dans ma 
famille qui habite à Cornwall.”

séance ayant été de nouveau 
ouverte, Mancini a dit qu’il n’a
vait eu aucunement l’intention d’in 
suiter le président, et un vote deman
dant l’ajournement a été adopté.

Londres, 21—L’agitation électorale 
s’accentue de jour en jour. Aux der
nières séances, le ministère a réussi 
difficilement a réunir un quorum. 
Toutes les lois qu’il était important 
d’adopter avant l’ajournement ont été 
votées. La chambre sera prorogée 
lundi. Les libéraux paraissent très 
confiants, mais il est douteux que le 
succès leur soit favorable.

Les journaux sont remplis des dis
cours prononcés par M Gladstone ; l’il
lustre homme d’Etat est suivi par p ne 
armée de sténographes II a traité la 
politique européenne, mais n’a pas 
dit un seul mot de la question colo
niale.

Pang, 21—On dit que le gé 
ignatieff ou le prince Lebanon, rem 
placeront le prince Orloff comme 
ambassadeur de Russie à Paris. De
puis la demande d'extradition d’Hart
mann, le prince s’est aliéné les sym
pathies de la cour. Les journaux

La

MAISONS A LOUER CHARCUTERIEï FRANÇAISE
SEULE MAISON A OTTAWA

Une RÉSIDENCE eu brique, contenant 
10 appartements, avec remises et jardin, 
No. 152 rue Dalhousie ; loyer, $.0 u .r mois.

Un MAGASIN el RESIDENCE, Nu 
coin des rues Dalhousie et Water ; loyer, $12

our plus ample information, s’adresser * 
Madame H. PINARD,

84,rue Water.

S’adresser à l’imprimerie du‘Prônes va» billet» d’avsnee
K CLEMOW, président. 
W. H. LEWIS, secrétaire. 
J AS. BREWER, gérant.

170i L'on trouvera toujours un assortiment de

CANADA, Visnde préparée à première qualité%Ottawa, 3 mars 1880.
EDITION ILLUSTRÉE.

Portraits de Joseph Rolette, Salomon 
Juneau, Jean-Baptiste Faribault, Alexandre 
Faribault, Vital Guérin,, Joseph Robidou, 
Augustin Grignon, Lotiîe-Vita!1 Baugy, L. X. 
Aubry, Prudent Beaudry, Victor Beaudry, 
Gabriel Franchère, Joseph LaRocque, Louis 
Riel. Six autres gravures hhprésbwtamt le 
Tombeau de Dubuque, Saint-Boniface (Ma
nitoba), Chicago en 1830, et une caravane 
attaquée par des Sauvages.

», la Et vendue à des prix modérés.

Dindes désossées,Volailles rôties. Langue 
pressées et marinées, Saucisse de Boulogne 
Lard salé, etc., etc.

Angle de» me* Smmi e4 Murray A Vendre ou à Louer
•Sri- A. COURVELLE,

Carré du marché By, Nos. 14 et 16. 
(Jttawa, 24 janvier 1880.

Cette magnifique maison double en brique, 
uverte en ferblanc, contenant onze appar- 

privés et chambre de bain, 
|rue Saint-Patrice. Superbe terrain 

de villa de 100 pieds de front sur 160 pieds 
de longueur, borné en arrière par la rivière 
Rideau. Grandes écuries et hangars. Pour 
être vendue ou louée à bien bon marché.

Aussi, diverses autres pr prié tés dans diffé
rentes parties de la ville.

Pour les conditions, s’adresser à
J. L. OLIVIER,

Secrét.-Trés de la société de Construc
tion Canadienne, nie York.

Ottawa, 26 février, 1880.

bien
fait, telle que barbe, coupe de che
veux, etc., allez chez A. E. Gendreau, 
65, rue Sparks.

—Si vous voulez un Ouvra MICE (MILLIER alias NATION OTTAWA tements, avec 
No. 635COIS DBS ROSS

L. A. OlivierWellington et Bridge, Hulleur
—La mauvaise baleine, pre 

de vers qui infestent ie système 
tile d’envoyer quérir le médecii 
vir d’aucun des 
achetez une botte du Vermifuge confit de 
Brown, ou Pastilles pour les vers, mangez-les, 
chassez de votre corps les vers qui Te cor
rompent et votre bonne haleine reviendra 
bientôt.

vient souvent 
humain. Inu- 

n ou vous ser- 
antidotes connus, mais

néral cigares de premier choix, et 
reclasse. Chevaux et voitures 

olonté.

Brandies et 
table de première cl 
de toutes sortes à v 

Les personnes qui visitent Hull en tou
ristes ou pour affaires, feront bien de des
cendre à cet hôtel, où altos trouveront tout 
le confort désirable.

AVOCAT.
Encoignure des rues Rideau et 
Block d’Bglesen, Ottawa, Ont.

ARGENT A PRETEE.
Ottawa, 23 juin 1879

Bureau.—B
On peut se procurer cet ouvrage en t'a 

dressant à l’auteur, M. Joseph Tassé,
Ottawa.

Ottawa, 28 juin 1879.

Pu-
«au. On sollicite le patronage des hommes 

d’affaires et du public en général.19 février 1886. lan
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Man 85 jours seuleeeut,

"nff.'.T ^-r»MT-nn • ■ ?

Le propriétaire du magasin populaire de Marchandises Sèches, connu sous le nom de

LIVERPOOL HOUSE
61, BUB RIDEAU, OTTAWA,

Prend plaisir à annoncer son troisième escompte annuel, ou vente pour liquider, d’autant 
plus qu’il est à même d’offrir de plus grands avantages que par le passé aux acheteurs, au 
comptant. Précédemment, nous donnions 10 pour cent; aujourd’hui, nous offrons 
18} pour cent sur les marchandises ordinaires. Plusieurs autres articles ont été 
réduits au PRIX COUTANT. Nos Vente* » escompte ont toujours réussi, dit-on, 
et celle-ci sera le plus grand succès. Jamais vente n’aura été plus complète et plus 
attrayante. Toutes les marchandises sont marquées en chiffres connus, et l’on déduit 
18} poor cent, pour du comptant.

Pensez-y un peu I Le Stock vaut $24,234.00
Toutes les marchandises nouvelles et fraîches doivent disparaître avant l’arrivée des 

marchandises du printemps.
Venez vite pour être servi les premiers, et avoir les meilleures marchan

dises, au

LIVERPOOL HOUSE, 61, RUE RIDEAU

HOTEL OU CANADA.,
g

S
g

f.

P
Cet Hfflet est le rendez-vous des Marchands et des hommes de profession canadien 

Bonne table, rennes chambres, Bureau de Télégraphe, Buvette.

PRIX:

DE $1.50 A $2.50 PAR JOUR.
AME BELIVEAU,

PropriéUnrr■

N.B.—On invite spécialement nos amis et homme d’affaires dee Etats-Unis 
descendre à cet Hôtel. Ils trouveront un service de premier»,classe et des prix modérés.

Un Les voitures de l’hôtel sont aux station» des chemhts de 'èr dé la ville, ainsi 
qu’audébarcadère des bateatix à vapeur.

26 mai 1879. Un

AVIS IMPORTANT
"VrOL'8 avons l’honneur d’informer les personnes qui 
-LN gés, l’an dernier, que nous allons déménager dans i

nous ont si libéralement encoura- 
ce grand et commode magasin,

134, rue
près de “ LA THÉJEÏtE,” vers le 1er février. Là, nous serons mieux pour fabriquer nos 
GANTS et MITAINES, qui sont devenus si jrepulàires dans la ville, comme étant le meil- 

u genre sur le marché. On mettra la plus grande attention à prendre des 
que les gants s’adaptent parfaitement à la main.
stricte attention, nous esjiérons conserver toutes nos bienveillantes pratiques, 

le nombre.

leur article du 
mesures, afin 

Par une
et en voir, chaque jour, augmenter

Lewis et Blachford,
Gantier».

10 septembre 1979. '

Par Nomina
tion Spéciale.

Par Nomina
tion Spéciale.

«8e>Wils
103, RUE SPARKS, OTTAWA

Sculpteurs et Doreurs tour Sou Excellence te Bouverueur-Oinèral i
Fabricants de Cadres, de Miroirs et de Gravures, Marchands de Chromos, de Couleurs à 
l’eau, de Gravures, de Cadres de Fantaisie, VIEILLES DORURES RENDUES 
AUSSI BELLES QUE DES NEUVES. Nos prix sont des plus modérés.

0 Di \\

w ê

y
Nouvelles mai charnHses dans tous les 

departements.

L’Enseigne du lÂon d’Or
Est devenue célèbre^ parce qu’on y trouve toujours de bons effets. On 
garantit que tout article donnera pleine satisfaction.

LES PRIX SONT MARQUÉS EN CHIFFRES CONNUS

LE LION D’OR.
-------est---------

L'ENSEIGNE du Grand MAGASIN
&>UN SEUL JPRIX.

Mesdames, venez examiner notre assortiment et informez-vous de
nos prix.

R. McMORRAN,
508 — Rue Sussex. 508

Ottawa, 26 septembre 1879.

ALEX. CLARK,
POURVOYEUR DU PEUPLE.

Emceries d*Etape et de Fantaisie.
FRUITS Cristallisés et naturels,

CHAMPAGNE et LIQUEURS des meilleures marques,
SARDINES aux TOMATES,

THES, SUCRES, TABAC;
PORC, SAINDOUX, LARD, BEURRE n ÉPICERIES ci GENERAL.

N’a pas de vieil assortiment en mains. Les meilleures qualités 
garanties et aux plus Bas Prix. e

MAGASIN BLEU, 60 Rue Rideau.
Ottawa, 17 «ara 1876. 26 D. 1 an

Les MEILLEURES MARCHANDISES aux pins BAS PRIX possibles
SB TROUVENT AÇ

MAGASIN de TAPIS et d’AMEUBLEMENTS, d’OTTAWA.

Importateurs de TOILES CIRÉES pour planchers.—Rideaux et matériel 
de Rideaux.—Agents pour les célèbres am« tblements de R. HAY et Cie, 
(anciennement Jacques Hay).—Immense assortiment toujours exposé dans 
nos magnifiques magasins.

SHOOLBRfiS et Oie. „ 146 rue Bpexke.

Une visite est respectueusement sollicitée. 

Ottawa, 2 aoét 1879. 1an

■

SAM'S 1A M P E S i

JACOiS CARTIER ULampes de b-onze, lampes de verre, 
lampes d’étudiants, lampes de 

différentes formes,

A bon marché et de bonne qualité,

44» et 44| neSessex, Ottawa

Antoine Champagne, prop.,

L’omnibus de l’hôtel part du coin des rues 
Murray et Sussex à temps pour l’arrivée et 
le départ de tous les train» de chemins do 
fer, et prendra des voyageurs moyennant 
85 et», par tête. Il amènera les voyageurs 
des stations en ville pour le môme prix. 

Ottawa, 11 février 1880.

Rue 7ork,

CHATFIELD EN FACE DU MARCHE,
"99, Sue Rideau

Ed. O’LEARY, I/HU «le» premiere Hotels
•l’Ottawa

Marchand tailleur
ET

Fournisseur des Messieurs
Pi

RUE SPARKS OTTAWA

Un bon assortiment de BONNES CHAMBRES,

J. A. COTTIIT,
L’AUTOMNE ETVKITES

A des prix qui conviennent à toutes les 
bourses.

Ottawa, 10 Nov., 1879.

Propriétaire. BONNE TABLE,

Situé au centre des affaires et 

tout près des édifices du parle 

ment, cet hôtel est le rendez-vous 

de tous les hommes d’affaires et 

continue à tenir son rang parmi 

les premiers hôtels du pays.

Ottawa, 20 octobre 1879.

BONS VINS

FERRONNERIE
POUR LA

Ferronnerie à bon marché
Les personne» visitant Ottawa durant la 

session feront bien de rendre visite à cet 
hotel.

Ottawa, 5 février 1880.ALLEZ CHEZ

McDougal & 
Cuzner,HOTEL RICHELIEU lOOEnseigne de la GRANDE TARIERE,

BiJE SUSSEX.
Ottawa. 2 février 1880.

COIN DBS RUES

NOTRE-DAME ET ST. VINCENT
ViH-a-viH le Palais de Justice.

MONTREAL. I5e ANNÉE

L’ALBUM DES FAMILLES
(Remplaçant le Foyer Domestique,)

REVUE LITTERAIRE HISTORIQUE ARTISTIùUE 
ET BIOGRAPHIQUE

1 E soussigné remercie ses amis et le pu- 
A-Â blic d’Ottawa en général pour leur encou
ragement libéral. Il a l’honneur de les

CHEZ
rug.
Info ESMONDESrmer qu’il a ajouté

CENT MAGNIFIQUES CHAMBRES
à son Hôtel, faisant face sur la place Jacques

/'Iette Revue, spécialement destinée 
\J Familles, renferme 48 pages de matières 
à lire, double colonne, comprenant des Ré
cits, Voyages, Causeries, Littérature, 
etc , et elle parait le 1er de chaque mois.

Celte publication est particulièrement d 
tinee a propager la bonne lecture au sein < 
familles datboliques, et elle est rédigée par 
les principales plumes canadiennes du pays, 
en vup d’éclairer et de plaire tout à la fois, 
par une série de travaux littéraires inédits et 
très variés.

Un Morceau deMmtiqaechaque 
Mol»

Le prix de l’abonnement est de $2.00 par 
année, payable invariablement d’avance, ou 
dans les trente jours qui suivent la demande 
d’abonnement.

L’abonnement ne se fractionne pas: il 
commence avec l’anuée. Sur demande, on 
expédie une des dernières livraisons de 
l'Album des Familles, pour échantillon.

Dans les villes, on peut s’abonner che 
Agents spéciaux, ou par lettre adressée à M. 
l’Administrateur de Y Album des Familles, à 
Ottawa.

Le public trouvera tout le confort à
DES PRIX MODÉRÉS

, etc.,et l’Hôtel Richelieu ne le cèd 
premiers hôtels de la Puissance.

era en rien aux Williams’ SiaorerI. B. DÜROCHER,
" Propriétaire

2 mai 18 <9. !x

IL éouverture

RESTAURANT METROPOLITAIN
(Partie Est, ponl des Sapeurs.)

P BRANNEN a l’honneur d’informer ses 
A • amis et le public en général qu’il vient 
d’ouvrir et d’organiser

LE METROPOLITAIN

L •

[■

de la manière la plus grandiose. Le buffet 
comprend les liqueurs les plus fines et les 
cigare les plus exquis. REPAS servis à 
toute heure.

P. BRANNEN,
Propriétaire. Un moyeu de faire de l’argent

L’administration de VAlbum des Familles 
accorde une commission de 10 par cent aux 
personnes qui se chargent, dans les campa
gnes, (le lui obtenir de nouveaux abonnés. 
Dans ce cas, ces personnes n’auront à nous 
adresser que $1.80 pour chaque abonné ainsi 
obtenu, par lettre enregistrée, avec les noms 
et adresses des dits abonné», auxquels nous 
adresserons directement VAlbum des Familles, 
chaque mois.

Ottawa, le 20 janvier 1880

Ottawa, 14 août 1879.
^sr.r.

L’ARGYLL
LA MEILLEURS

RUE WhLLINGTON

A. BEUZELI2T, il
DU MONDE.

PROPBIETA IRE.

*£3*-aOOO=3^
K

/"1HAMBRE8 à louer, à des conditions 
VJ dérées. La seule maison tenue d’apres 
le système européen. On y prépare des dé
jeuners de noce, pique-niques, soupers pu
blics et privés, pour toutes les parties du 
pays.

Ottawa, 2 septembre 1879.

ûrès

MAINTENANT EN USAGE
A OTTAWA.

Ancnn entre MOULU* ne, don
ne entant de eatleflietlon.

CHEMIN DE FER CANADIEN DU 
PACIFIQUE

DES SOUMISSIONS pour une sect 
section de cent milles. A L'OUEST DE LA 
RIVIÈRE-ROUGE, seront reçues par 
soussigné jusqu’à lundi, le 29 mars prochain.

Get'e section s’étend d’un point formant 
l’extrémité du contrat 48, près de la frontière 
ouest du Manitoba, jusqu’à un endroit à 
l’ouest de la vallée de •• Bird Tail Creek.”

Les soumissions devront être faites sur 
des blancs imprimés que les entrepreneurs 
pourront obtenir le ou après le 1er jour de 
mare prochain, dans les bureaux de l’ingé
nieur du Pacifique, à Ottawa et à Winnipeg.

JOSEPH DROLET.
THOMAS MAY,FABH1CAN"

d’RAUX DK SODA RT DK SELTZ,
DK BIÈRES DR GINGEMBRE,

DK CIDRE, DK LIMONADE,
ET DK TOUTKS'utS

DIFFERENTES SORTES DE SIROPS. 

SYPHONS PATENTÉS.

Met également en bouteille et expédie les 
CÉLÈBRES EAUX MINERALES DES 

SOURCES dk CALEDONIA.

Agent général pour Ottawa.
BUREAU PRINCIPAL :

QIO Rue Sparlsjs.
Snccursale sous la direction de M. 

Bélanger,

284, RUE JDALHGU81E,
Entre les rues Clarence et Murra 

Ottawa, 25 nov., 1879f'. BRAUN, 
Secrétaire.

Département des chemins de fer et canaux, 
Ottawa, 11 février 1880.

L.

GIBSON, FILS ET WARNOCK,
FABRIQUE, 484 Bue SUSSEX, MANUFACTURIERS DR

KN PACK LA RUE MURRAY, 1 cuitOTTAWA
Ottawa, 9 mai 1879. pour le commerce de gros.

Le plus grand blissement de la vallée 
d’Ottawa.

Tous nos biscuits sont cuits à la vapeur au 
moyen d’un fourneau mobile qpi a une capa
cité de 20 quarts de fleur par jour.

Nos employés sont des premières mains du 
pays. Nous ne nous occupons que du com
merce de gros seulement et garantissons 
pleine satisfaction.

GIBSON, FILS kt WARNOCK, 
Coin des rues Bank et Queen.

Hotel “ Lome.”
Chemin de fer Canadien du 

Pacifique
Pension de première classe à des

PRIX MODÉRÉS.
La bar esl fournie de vins, liqueurs 

et cigares de choix
Soumission» pour matérteljroulant

missions 
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15, Ruk YORK, OTTAWA.

Me. F. X. GROULX. être livré sur la 
Pacifique, dans le 
prochaines Les entreprei 
gager à fournir chaque an 

20 locomotives
E. PETIT,

Byoutieretflarleger
H otel J ohixson.

50, RUE YORR4

JOHN JOHNSON, proprietaire.

Logements nutfniflqusMetprixpeu élevé».
Ottawa, 31 juillet 1879.

16 wagons de première classe, ou wagons- 
lit, selon que pourra l’exiger le département.

20 wagons de seconde classe.
3 wagons d'express ou de bagage.
3 wagons de poAe et wagons fumoirs.

240 wagons de fret couverts.
100 wagons de fret déc 

2 charrues pour 
2 charrues a neige.
2 charrues en saillie.

}0 wagons d’équipe.
Le lout devra être manufacturé dans la 

Puissance du Canada et livré sur le parcours 
du chemin de fer du Pacifique, à Fort Wil- 
liam ou dans la province de Manitoba.

En s’adressant au bureau de l’Ingénieur 
en chef, à Ottawa, le ou après le ISème jour 
de mare prochain, on pourra obtenir les des
sins, les spécifications et autres détails.

Le soussigné 
qu’à JEUDI, 1 
prochain.

25 ans d’expérience dans les meilleures 
maisons des principales capitale» du monde.

M. PETIT désire annoncer qu’ 
adjoint à son atelier de bijouterie et 
d’horlogerie un magasin très com
plet de cigare», tabac, pipes, elo., 
etc., etc,

No. 18, RUE RIDEAU,

tan. il a
l découverts, 
le déblayage de la voie.

Lee Bains Turcs,
126 BUE ALBEBT,

Pour Dames (femmes à leur
service) de.........

1" ur Messieurs, de 
Et de. .... ..............

...10 a.m. à 3 p,m 
— 7 à 10 a.m1
.- 3 à 11 p.m.

COIN J) B PONT DES SAPEURS.
N.B.—M. PETIT profite de cette occasion 

ponr remercier le grand nombre de clients 
qui ont bien voulu l’honorer de leur patro 
nage et leur souhaiter une heureuse année 
Ottawa, Il juillet 1879.

Le DR. LOGAN a son bureau dans la 
bâtisse même, où il peut être consulté uro- 
fessionnellement de 9 à 11 hrs. a. m. et de 
j à 4 p. m.

Ottawa, 9 ioillet 1*79.

tanrecevra les soumissions jus- 
e premier jour de JUILLET

Par ordre, Bureau, Block de Hay, rue S| arts, Ottawa. 
Ont., près du Russell House.

MARTIN O’GARA,
LA PIERRE.

EDWARD P. RBMON

tan.

TtyfOSGROVE rt PEARSON, Avocats, No- 
1V1 taires, etc., etc. Bureau—Vis-à-vis le 
Russell House, Ottawa, au dessus du magasin 
de Gibson, confiseur.
fg^Argén' 4 prêter sur propriétés foncières.

F. BRAUN 
Secrétaire

Déjmrtement des chemins de Y 
fer et canaux. L

Ottawa, 7 février, 1880. )
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PIANO A Y INDU
On offre en vente un magnifique Piano 

droit acheté du shérif à très-bon marché et 
qui sera vendu aux même» condition». 

8’àdressesr à

Lundi, 22.

Viande—Mouton par livre, 5c. à 6c.;
Lard, par 100 livres, $5.75 à $6.25:
Bœuf, par iOO livres pesant, $3.00 a 
$5.00 ; veau de 6 à 7c. la livre.

Volailles, Gibier—Volailles, par 
couple, 50c. à 60c ; poulets, par cou
ple, 30c. à 35c. ; dindons, la pièce, . . . ._.^1
75e. à *1 ; oies, 50 à 55c ; canards, MAISON D EDUCATION 
par couple, 40c. à 45c.

Laiterie—Beurre en tinette, par 
livre, 17c. à 19c. ; beurre frais, par
livre, 20c. à 22c. ; beurre, salé par Congrégation de Notre-Dame, 
livre, 19c. à 20c. ; fromage, par livre,
13c. à 15c.; œufs, par douzaine, 16c. à 
17c.

Légumes—Pommes de terre, par 
poche, 55c. à 60c. ; navets, par 
not, 20 à 25 ; carottes,par banl,*1.80; 
panais, par minot, 40c à 45c.; oi
gnons, par minot, 80c. a $1

Grains—Blé de sarrasin, par mi 
not, 35 à 40c. ; avoine, par minot, 
à 32c. ; mais, par minot 63 
65c. ; pois, par minot. 63c. à 64c. ; 
fèves, par minot, 75c. a $1 ; orge, par 
minot,45c. à 50c. ; blé d’automne, par 
minot, $1.20 ; blé du printemps, par 
minot, $1.35.

Farine—Extra double, par brl. $7 à 
$7.25 ; extra.par brl, $6.75 â $7 ; No. 1, 
par brl .$6.50 ; gruau,par brl,$4.50 ; fa
rine de blé-d’inde, par brL $2.75 ; blé 
broyé, par brl. $6.50, provende, par 
brl. 90c ; bran, par 100 lbs. 60c.

DivBRS-Miel,par livre,13 à 15c.; sain
doux, par livre, 10c. à 12c ; suif, 6c. à 
6c ; laine filée, 60 à 65c par lb ; bas 
de laine, par paire, 25c a 30c. ; foin,

$6 à $8.50 ; paille, par

A. D. RICHARD,
Marchand,

Corn» des rues de l’Eglise et Cumberland.

POUR LKS
JEUNES DEMOISELLES.;

Rub Gloucester, Ottawa.

Lé second semestre de cette Institution 
commence le 1er de Février. Le cours d’etude» 
est complet et la médaille d’or, diplôme de 
cette maison, est donnée aux élèves qui lé 
terminent.

N. B.—Une médaille d’argent, présentée 
par Son Excellence le Gouverneur-Général, 
sera décernée, à la fin de l’année, à l’élève 
qui se distinguera par une application sou
tenue et par une grande fidelité au régle-

mi

30c.

Unsurei spécial de couture i_ 
par les élèves. On donne un 

lion particulière à l’économie domestique.
La Musique, le Dessin, la Peinture, l’Alle

mand, le Latin, l’Italien sont des extras.
Pour les termes et autres informati 

s’adresser à

est suivi avec

8r. SAINT-GABRIEL
pérxeure.Su

Ottawa, 2 février 1880.

par tonne, 
tonne $4.50 à $5.00 ;

Peaux, par 100 lbs. $6.50 à $7 ; 
peaux de veau, 10c. à 12c. la livre : 
peaux de moutons, de $1.50 à $1.00
rhfininp

Bois, de *2.50 à *3 la corde.
POUR VOTRE

Papier, Articles de Bureau
ET D’ECOLE.

MARCHES ETRANGERS.
New-ïork, 20

: on, ferme 12 9/16 
-ine de seigle, tranquille

Col AINSI QUEet sans chanPar

Livres d’Hlstoire, de Prières, 
etc., etc.,

Blé, de 1.43 à 1.47
Blé d’Inde, tranquille ; No. 2, 61} cts. 
Seigle nominal et sans changement, à 90}c. 
Avoine, tranquille et ferme, 47c.
Suif, tranquille et ferme, 00 à 00.
Orge, ferme, de 95 à 98c.
Lard, 11.97}.
Saindoux, 7.27}.

DONNEZ VOS COMMANDES A

L9enseigne du livre ci-dessus■a

Chicago, 20

Farine tranquille et nominale, reçu 11,082

N. B.—Toujours en mains, toute 
sorte de Jouets d’enfants et autres 
objets de fantaisie, le tout à très-bas 
prix.h%Blé N^2, rouge, d’hiver 1.21} à 1.22^ 

No. 2, du Printemps 1.16}.
Blé-d’inde, 38 comptant.
Avoine, 31}
Lard nominal à $11.92}.
Saindoux 7.25.

E. G. LA VERDURE,mMilwaukee, 20.
Blé, No 1, 1.23}.

Londres, 20.

Consolidés, 98* 3*16 [comptant, 97} sur 
compte, 4}' 110}, 5s 106, Erié, 49}, do 
Préf. 00. Ill. Cent. 106.

Liverpool, 20.

Coton actif et plus ferme, Uplands, 7}, 
Orléans 7}.

Plombier,Carier et Ferblantier
FAISEUR DM

COUVERTURES EN FERBLANC ET FER 
GALVANISE

RT COMSKRUCTKUR DK

FOURNAISES A AIR CHAUD,
Rue William, Ottawa.

/^OUVERTURES en Ferbla 
V nisées faites d’après le 
amélioré et à des prix ' 
peut être certifié, et des certificats peuvent 
être montrés sur demande.

.....10 3*

....10 6
13 6 
11 3 
11 10 
Il 6 
11 10

Fleur.................
Blé du Printemps
Rouge d’Hiver.....
Blanc d’Hiver. 
Treffl

..-Il 2

....10 9
et Gai

très modérés, Pqui
le......................................... U *
d’Inde...............................  5 9}

Orge.....................   5 3
Avoine....................
Pois..........................
Porc» frai»................
Saindoux..................
suif'.::::::::.--!::.:

Bœuf..........................
Fromage.............

5 10Blé
0 0

00 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 0 
00 00 
00 0

..... 6 6

...... 6 9
...-60 0
......40 6
....57 0 
.....36 6 
.....79 0
....-73 0

Un assortiment de Poêles à Cuisine, à Four
neaux et de Salons, des plus beaux et 

récents dessins. Aussi des Pompes 
à Bière et à Bat» de toutes espè

ces. Fefblanterie, Huile de 
Charbou, Lampes, Tu

yaux, en mains 
au plus bas

prix
MARCHE EN GROS. Ouvrages et réparations faites promptement 

et avec dextérité.
Ottawa, 1er janvier 1880.

Montréal, 20

ieure extrà* 6 10 à 6 15 
:   - 6 00 à 5 95

FaIUNK.—SUuen
Extrà superfine nn

8 8
Panne forte de boulangera. 6 10 à 6 40

— 5 00 à v Uo
______ 4 35 à 4 50

0 00 à 0 00

J. P. MURPHY,
PLOMBIER.

Poseur de tuyaux de vapeur 
et de gaz,

POSEUR DE SONNETTES, etc
161, BUS RIDEAU.

Fine....... ..
Moyen
Recoupes--------------------
Farine en sac du Haut-Ca- n OA , _

nada par 100 livres--- 2 80 à 2 90
Farine en sac de la Cité

(livrée)---- -------------------3 15 à 3 20
Farine d’avoine--------------   4 50 à 4 60

Farine de ble-d'inde, $2.90 à $3.00.
BLE—rouge et blanc d’hiver 

Blé No. 2, du printemps $ 1.39.4 
BLE-D’INDE—70c.
AVOINE 31 à 32c. par 32 livres,
ORGE—60 à 70c.
POIS—77 à 78 par 66 lbs]
SEIGLE, 79 à 80c.
Lard, $16 50 à $17.00.
Saindoux, 10 à 11}.
Jambons, 11 à 12}.

AIGNOIRE8 en CUIVRE POLI, en 
GALVANISE, en ZINC, 

CABINETS D’AISANCE, EVIERS, etc., 
placés de !a manière la plus convenable. 
Articles de toute sortes pour plombiers.

Toutes les commandes seront promptement 
exécutées.

$1.40 à 1.45. B1.40. FER

■

J. P. MURPHY,
151, rue Rideau

lan.2 septembre 1879.
BOURSE.

$7.00 LA DOUZAINE.

IVALEURS.

140 doz. de Haches,
t.

»mBanque de Montréal ....................
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; EXCELLENTES sous tous LES RAPPORTS;
12U

$5 00
100dm

ueMM^Èompany. 

nie Canadienne. MANN & CIE.ioo
1..

^ ĉomf*ny-
Ottawa, 13 août 1879.

TTTALKBR 4 McïNTYRE, Avocats, Man- 
VV datalres, Solliciteurs, Notaires, etc., 

No. 34 Rue Elgin, Ottawa. Vis-à-vis le 
Russell House.
W. H. WALKER, | A P McïNTYRE. 

Ottawa, 26 Dêe. Î878.
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